
Lettre pastorale de S. E. Monseigneur l'Evêque

I.e drame de la n a t i o n  hongroise
nous u profondément émus et forte-
ment secoués. Nous v i v i o n s  dans une
sorte de to rpeur  agréable , à lu pen-
sée que la guerre  ne serai t  b i en tô t
plus qu 'un souveni r  du passé. La
bombe a t o m i que ne nous é ta i t - e l l e
pus prés entée comme une garan t i e
de pa ix  durable el solide ;' L'effer-
vescence africaine el le-même n 'a v a i t
pus de quoi nous effrayer : on n 'y
voyai t  (pie les derniers  remous du
conf l i t  mondial , les u l t imes  convul -
sions d' un  système a u x  abois , désor-
mais 'largemen t dépassé. L'organisa-
tion des Na t ions  Unies , affirmait-on ,
a pour bu t  d'assurer l' ordre et la
paix un  monde en c o u v r a n t  de su
limite  p r o t e c t i o n  les peup les ele la
terre en t iè re .

L'EMOUVANT
ELAN DE CHARITE
DU PEUPLE SUISSE

Mais voici 'le réveil ! Brusquement
tout est remis en (piestion et les
boulines recommencent à t rembler
( levan t  le spectre de la guerre  qui se
dresse à nouveau  menaçan t  à l 'hori-
zon. II a s u f f i  de quelques journées
sanglantes en Hongr ie  el en Egypte
pour nous fa i re  vo i r  combien précai-
re est la prétendue sécur i té  mondia-
le, combien l'avenir  demeure incer-
tain et d a n g e r e u x .  Aussi, avons-nous
spontanément cherché refuge sous lu
prière . d'instinct nous avons levé les
jeux vers  ie ciel , d' où nous v i e n t  le
secours, Ce l u t  un  spectacle émou-
vant que celui  des chrét iens  un is
dans une  même supp licat ion en fa-
veur  de leurs frères hongrois  ! Plus
louchant encore l 'élan char i t ab le  du
peup le suisse '  pour venir eu aide à
lei souf f l ance  e! à lu détresse des
malheureuses v ic t imes  ! En présence
(le t a n t  de foi et de t an t  de générosi-
té on ne- peut que se ré jou i r  et re.n-
l'rn grâces au Sei gneur.  Qu 'il me soit
permis , chers diocésains , de vous fé-
l ic i ter  et s u r t o u t  de vous remercier
de tout  ce (n ie vous avez fa i t  pou r
ré pondre aux  nombreux appels epi i
vou s ont été adressés : vous avez
voul u  a i n s i  soulager la grande Misè-
re de ceux (iui s o u f f r e n t .

LA LOGIQUE COMMUNISTE
Mais laissez-moi aussi vous inv i t e r

à la réflexion. Comme t a n t  d'au t r e s ,
vous vous êtes rendus dans les égli-
ses pour la prière ; peut-êt re même
avez-vous man i fe s t é  dans la rue avec
Conviction. Vous l'avez fai t  d'un
Kvur sincère, je ne v e u x  pas en dou-
ter. M ais , vous e-n conviendrez , ce
n é ta i t  pas seu lement  l'amou r des
Hongrois qui  vous insp ira i t  : un sen-
li inen i  de crainte vous fa isa i t  t rem-
bler pour vous-mêmes. Vous sentiez
confusément qu 'au fond vot re  sort
étai t lié à celui  des insurgé s l u t t a n t
pour la liberté.

Au r isque de veuis surprendre  et
(le vous blesser, j 'irai même p lus
loin. Dans les condamnations lancées
contre l' agresseur, n 'y ava i t - i l  pas
quelque chose qui aura i t  pu ressem-
bler à de l'hypocrisie ? Je m'expri-
mera i sans détou rs en précisant ma
pensée comme sui t .  Dans leur com-
portement , les commu nistes ont fai t
prem . d' une logique parfaite : ils
ont appliqué leurs pr inci pes et n 'ont
pas reculé devant  les dernières con-
séquences. Que de fois ne l'ont-ils

pas proc lamé ! Pour eux il n y a que
le matérialisme qui compte ; Dieu
n 'exis te  pus ; la matière est la seule
et d e r n i è r e  réa l i té  : toute croyance
en un Dieu Créateur et Législateur
Suprême est radicalement fausse et
néfaste.  Au-delà  de la vie présente
il n 'y a rien ; l'éternité est une ima-
g ina t ion  ma lad ive , une i l lusion sans
consistance, à l' usage des imbéciles
et des ignorants.  La religion , c'est le
mensonge ! On s'en sert pour pr iver
de l iberté et réduire  en esclavage les
pet i t s  et les faibles. L 'ins t ruc t ion  uni-
versellement répandue , la science mi-
se à la portée de tout le monde , voi-
là , disent-ils , île remède qui va per-
me t t r e  ele secouer le joug de l' obs-
c u r a n t i s m e  catholique et de suppri-
mer tou te  c royance  religieu se.

SI DIEU N'EST PLUS
TOUT EST PERMIS

D'où , la lu t t e  savamment  organisée
cont re  Dieu et contre l'Eglise ; d'où ,
le mouvement mondia l  des Sans-
Dieu , qui , pour lu première fois dans
l 'h i s to i re  se dresse ouvertement con-
tre tout ce qui porte 'le nom de Dieu ,
dans l'intention d' ex t i r pe r  du cœur
humain jusqu 'à l'idée même de la
divini té, Mais si Dieu n 'est p lus, tout
est permis. II n 'y u plus a u c u n e  d i f -
férence en t re  le bien et le mal. Jus-
t i c e , l iberté ,  char i té ,  f r a t e r n i t é  me
sont que des mots vicies de sens. Il
n 'y u même p lus de droit naturel  : si
la conscience n 'est pas l'écho de la
voix de Dieu , il n 'y u aucune  obliga-
t ion à l'écouter et à la suivre.

Le temps est venu de dire  les cho-
ses sans ménagement : ou bien il y
a uu  Dieu. Créateur et souverain
Maî t re  de tout ce qui  existe , et alors
tou t  doit  p lier devant Lui au ciel et
sur  te r re  ; ou bien nous -nous trou-
vons en présence d' un monde incom-
préhensible et absurde , où l' a r b i t r a i -
re l' emporte ,  où la violence peut  se
donner  libre carrière , où la force
b ru ta l e  devient  la loi suprême. Sans
Dieu , la proclamat ion des droits  de
l'homme n 'a p lus de sens, ni de va-
leur.

Sans Dieu, tous les essais d'expli-
cation ou de j ustification d'un ordre
quelconque ne tiennent pas debout ,
malgré leur ingéniosité ct leur appa-
rence scient i f i que. Ou la loi de Dieu ,
ou la loi de la j u n g le ! Tout ce qu 'il
y u de sain et de bon dans la n a t u r e
humaine proteste et s' indigne  contre
la négation de Dieu et les conséquen-
ces désastreuses qu 'on peut en t i rer .
Reconnaissons cependant tpie les
communistes ont eu le courage d' al-
ler jusqu 'au bout  de leurs  convic-
tions et d'agir  conformément à leurs
princi pes : les derniers événements
ne nous laissent aucun doute à ce
sujet.

EXAMEN DE CONSCIENCE
ET MISE EN GARDE

Peut-on en dire a u t a n t  de nous, les
c h r é t i e n s ? Avant  de répondre à cet-
te question, laissez-moi vous rappe-
ler une chose bien triste. Les princi-
pes qui orientent aujourd hu i  les
communistes et inspirent  toute leur
action, sont ceux-là mêmes epi i ont
élé largement ré pandus  en Europe,
au siècle dernier  ; ils ont acquis of f i -
c ie l lement  droit de cité dans la plu-
part des Ktats  civilisés. Sans tou jours
nier Dieu ouvertement , on L'a prié

de se retirer de la communauté  hu-
maine  et des affaires publiques, on
L'a mis -au banc de l' empire ; en
il au t res  te rmes , on a soigneusement
relégué Dieu dans la vie s t r ic tement
privée. C'est la doctrine à peu près
universellement admise a u j o u r d ' h u i
dans les pays soi-disant chrétiens ,
doctrine d'après laquel le  Dieu n 'a
rien à voir  dans le domaine de la vie
publique des peuples et des nations.
A i l l e u r s  on a sauvé une certaine fa-
çade cn se gardant d'aller jusqu'aux
extrêmes ; chez les communistes on
n logiquement ti ré les conclusions
pour les appliquer intégralement.

Aussi quand nous leur reprochons
leurs bruta l i tés  et leurs excès, nous
ferions bien de ne pas oublier que
les pr inci pes mal fa i san t s  ont une  mê-
me origine commune et qu 'ils , sont à
l'œuvre aujourd 'hui  encore , bien que
d' une façon par t ie l le , voilée et miti-
gée, dans ,nos milieux. Fort heureuse-
ment,  la n a t u r e  humaine, malgré la
déchéance ori ginell e, possède assez
de vigueur et de 'santé pour réagir
contre l'e r reur  et le mal . de telle sor-
te (pie les hommes , après s'être livrés
pour un temps à leurs pires ins t inc t s
d' orgueil  et de domination , revien-
nent à des pensées plus modérées et
plus sages. En at tendant  eet heureux
jour , nous subissons tous, bien qu 'à
des degrés divers , les funestes con-
séquences et les f r u i t s  amers de
l'athéisme pratique, si ce n 'est légal.
Aussi , nous aur ions  mauvaise  grâce
d'oublier  notre part  -de .responsabili-

LA LEÇON
DES EVENEMENTS ACTUELS
Il y aurait lieu de rappeler ici la

loi mystérieuse de solidarité sp ir i -
t ue l l e  qui nous uni t  les uns a u x  au-
tres  dans le temps et l'espace, dans
lc bien comme dans le nui l , mais ce-
ci  nous niènerait  trop loin.

Efforçons-nous p lu tô t  de t i re r  les
leçons des événements actuels. Après
avoi r constaté cpie les communistes
sont fidèles à leur athéisme , et que
chez eux lu pratique est conforme à
la théorie, force nous est de procla-
mer que nous devons , nous chrét iens ,
observer la même loi : soyons, nous
auss i , pa r fa i t ement  logiques avec nos
croyances! Sans chercher à louvoyer ,
à concilier Dieu et Mammon. loin
d'être sans cesse en quête de subter-
fuges ou d'exp lications édulcorantes
pour échapper aux exigences de la
loi d iv ine , croyons en Dieu pour tout
de bon. acceptons avec joie sa volon -
té toujours paternelle et b i enve i l l an -
te, soumettons-nous à ses o rdonnan -
ces, qui ne sont que l' expression con-
crète de son amour  et la condi t ion
fondamenta le  de notre  bonheur.  C'est
le seul moyen v r a i m e n t  efficace de
l utter positivement contre le commu-
ii is ine matér ia l i s te  ot athée.

Cette doctrine in trinsèquement per-
verse a cependan t des aspects hu-
mainement bons ct dignes de louan-
ges : un certain idéal human i t a i r e  a
même pu indu i re  en erreur  bien des
hommes généreux. Il ne faudra i t  pas
que les chrétiens , en |wssession d' une
vér i té  d iv ine , soient en re tard  sur
le t e r ra in  des réalisations pratiques
el dans la réparation des injustices
sociales. C est nous qui. en rerlu iilè-
me de noire doctrine, devrions être
à l'avaut-garde du véritable progrès

moral  de 1 h u m a n i t é  et assurer sa
inarche  en avant .

APPROFONDIR SA FOI
Pour cela, approfondissons notre

foi ; rendons-la plus éclairée, p lus
in té r ieure ,  plus vivante. Il fau t  que
la foi pénètre réellement notre es-
pii / t  et inspire toute -notre vie . toutes
nos démarches. Plus  que jamais  nous
devrions nous soucier de pa r fa i re  no-
tre instruction reli gieuse. Voyez les
communistes! Avec quel soin ils pré-
parent leurs m i l i t a n t s , leurs  adhé-
rents ; connue ils les endoctr inent ,
en les obligeant à suivre  des cours
bien ordonnés , à 'lire leurs publica-
tions , leurs revues, leurs journaux  !
' l u n d i s  que chez nous, rares sont les
catholiques qui ont vra iment  le sou-
ci de s' Ins t ru i re  clans la religion.

Que dis-je ! il est t r i s te , il est dé-
plorable de voir dans beaucoup de
familles des jou rnaux , des revues,
des livres non catholiques , toute  une
presse non catholi que. Ils ne se ren-
dent • pas compte; -les - malheureux,
qu 'ils perdent  ainsi petit à petit, in-
sensiblement , l'esprit  de foi et con-
t r ac t en t  l'habitude de pense r et de
réagi r d' une  manière qui  n 'a plus
rien -de chrétien. A l'occasion des
abonnements annuels ,  vous devriez
tous f a i r e  un examen de conscience
très sérieux au sujet de vos lectures
habi tuel les  et des feuilles pii pénè-
trent  dans votre foyer. Pour les pa-
rents , il y a là un grave devoir  de
conscience à l'égard d' eux-mêmes et
de leurs  enfants .

L'INSTRUCTION RELIGIEUSE
De même, surveillez l'instruction

religieuse de ceux qui vous sont con-
fiés. La science la plus nécessaire, la
seule vraiment indispensable est la
connaissance de Dieu et du chemin
epii condui t  vers Lui. 11 est parfaite-
m e n t  r id icu le  de croire cpi 'il su f f i t
de multiplier les connaissances pro-
fanes et de les rendre de plus en
plus accessibles à tous les hommes
pour  améliorer le sort de l 'humani té ;
à la lumière  des événements, le my-
the  de la science, pourvoyeuse  de
bonheur .  est largement dépassé.
L ' ins t ruct ion  elle-même , pour pré-
cieuse qu'elle soit , n 'est rien, si elle
n 'est pas accompagnée du grand
bienfa i t  de l'éducation , et cette der-
nière est pratiquement impossible
en -dehors de Dieu et de ses comman-
dements.

lou t  chrétien doit être apôtre :
mais pour rayonner ,  il f au t  posséder
soi-même une  foi v ivan te  et éclairée ,
c'est-à-dire être au bénéfice d' une
i n s t r u c t i o n  rel igieuse aussi complète
(pie possible et d' une  format ion  chré-
t i enne ,  solide et sincère . Croyez-moi,
il n 'est pas d'autre  rempart à oppo-
ser à l' erreur que celui d' une foi
inébran lab le  et conquérante.

Les ret raites fermées peuvent vous
aider puissamment à viv i f ie r  votre
christianisme. J ' a ime à y vo.r un  re-
mède provident ie l  à la misère mora-
le des temps présents : c'est pour-
quoi ,  je vous exhor te  avec insistance
à vous retremper dans cette atmos-
p hère éminemment  v i v i f i a n t e  (pi c
sont les exercices spir i tuels .

LA PRIERE
Quant  au rôle indispensable de la

prière daus la vie chrétienne , est-il
nécessaire d'y revenir , alors que

de Sion

vous . l' avez reconnu vous-mêmes,
spontanément, en priant avec ferveur
pour la Hongrie ? Ce que vous avez
fai t  avec tant  d'empressement , en
cette heure grave , doit vous servir
de leçon à jamais.  C'est tous les
jours qu 'il faut  prier , non pas seule-
ment du bout des lèvres, mais du
fond du caaur. avec nue confiance
inébranlabl e en l ' infinie miséricorde
de Dieu. N'est au fond vraiment
chrét ien que celui qui a compris cet-
te- vér i té  fondamentale: l'homme doit
avance r  dans  la vie en s'uppuyant
constamment sur Dieu.

Il ne s'agit pas simp lement de ré-
péter des formules , mais plutôt  d'ac-
quer i r  ce véritable esprit de prière ,
qui  nous fui t  regarder vers Dieu et
recourir à Lui partout et toujours.
C'est la prière qui sauve le monde ;
c'est elle qui exerce une inf luenc e
décisive , bien que cachée , sur la
marche des événements. Aujourd 'hui
sur tou t ,  c'est lu prière qui décidera
du sort de l 'humanité.  La parole de
l'Evangi le  est plus actuelle que ja-
mais : il faut  toujours prier . Vous
tous qui  comprenez cette véri té , vous
sur tou t ,  chers malades, epi i vous dé-
solez peut-être de ne pas pouvoi r
t rava i l l e r ,  soyez persuadés que vous
faites beaucoup pour vos frères en
persévérant dans l' esprit de suppli-
cat ion et d' un ion  à Dieu.

RETOUR
A L'ESPRIT DE PENITENCE
A la prière , il faut  joind re la pé-

nitence , c'est-à-dire les sacrifices
exigés par l'observat ion ele la loi di-
v i n e -  et l'accomplissement du devoir
d'Etat. On est surpr i s  ele voir la dis-
ci pline à laquelle se soumettent  Jes
vrais communistes.  Et nous , qui pou-
vons compter aveuglément sur Ja
grâce d'en-liau-t. nous nous laisse-
rions vaincre en générosité par les
ennemis  du nom de Dieu 'i Lu péni-
tence authentique consiste précisé-
ment dans cet effort quo t i d i en  que
nous devons faire pour monter vers
Dieu, combat t re  lc: bon combat,  nous
dévouer pour le prochain , être au
service des autres dans le cadre pro-
v i d e n t i e l  ele nos obligations profes-
sionnelles.

Qu ils sont loin de cet idéal les
chrétiens epii ne - pensent qu 'à leur
propre sat isfact ion,  qui ne rêven t
qu 'amusement et d is t rac t ion , sans au-
tre préoccupation que celle de tou-
jours  plus de- confor t  et d'aisance !
Si la tragédie des Hongrois avai t
réellement touché  Iles cœurs, si on
a v a i t  pris  par t  d'une maniè re  intime
à leurs  souf f rances , aurai t -on pu se
l iv re r  au même ins tant  à des réjouis-
sances douteuses et si fac i lement
malsaines ? C onscient  du caractère
sér ieux de l 'heure présente, ne de-
vrai t-on pas met t re  un frein à cette
soif de jouissance ? Les restrictions
officielles pour  les voyages eu amto
nous y i n v i t e n t  clairement.

Comment  ne serait-on |>as tenté de
taxer  d 'hypocrisie certaines manifes-
ta t ions , quand on pense au laisser-
al ler ,  au désordre, au dévergondage
auquel on s'abandonne trop souvent?
L'n seul exemple : on frémit d'hor-
reur en pensant au nombre impres-
sionnant  d'enfan t s  tués avant leur
naissance ; ce sont là aut an t  d'assas-
sinats , de vrais crimes contre la vie ,

(Suite en page 2.)



Réflexions sur les derniers événements
d'autant  plus Odieux que la victime
innocente est moins en état d'e se dé-
fendre. N'allez pas m'objeeter que
ces choses ne sie passent pas dans
notre canton , mais ailleurs ; il fau-
drait être naïf pour .nous croire sans
reproche...

LE PECHE DOIT ETRE EXPIE
PAR LE SANG

Ne savez-vous pas que tout péché
est iun vrai malheur pour , l 'humani-
té? Sans le contre-poids de la prière
et de la pénitence, i1! ne peut qu 'at-
tirer châtiment et malédiction. L'E-
glise nous y rend attentifs dans ses
oraisons officielles. Que de fois ne
nous fait-elle pas demander à Dieu
pardon et miséricorde ? Ainsi , pen-
dant _a première semaine de l 'Avent:
« Réveillez votre puissance, Sei-
gneur , et venez , pour que, dans le
grand péril où nous sommes à cause
de nos péchés, nous puissions trou-
ver en Vous le défenseur qui mous
délivre et le libérateur qui ncus sau-
ve », ou encore au IVe dimanche de
l'Avent : « Seigneur , donnez-nous le
secours de votre force infinie et que
votre indulgent e bonté nous accorde
sans déla i ce salut que retardent nos
péchés. »

A ce propos, laissez-moi vous ci-
ter les parol es d'un prélat américain.
Mgr Fulton Sheen, l'évêque auxiliai-
re de New-York , dans un de ses fa-
meux discours à la radio : « Je suis
convaincu que nous vivon s dans un
siècle de guerre, parce que nous vi-
vons dans un siècle de péché. Le pé-
ché est partout , dans les gouverne-
monts, dans les affaires , dans les

CHAOS ET TERREUR POLICIERE
en Hongrie

On constate une contradiction entre les émissions de Radio-Budapest signa-
lant de larges reprises du travail dans les centres industriels et miniers de Hon-
grie et les informations parvenues à Vienne selon lesquelles la grève générale
aurait rebondi en signe de protestation contre le maintien en état d'arrestation
de leaders ouvriers.

En tout cas, les émissions de Radio-Budapest elles-mêmes font état de pénu-
ries de combustibles et de carburant qui paralysent les usines ou font prévoir
l'arrêt de leur production à brève échéance. Le manque de moyens de transports
empêchant les ouvriers de se rendre au travail est également évoqué. Il semble
ainsi que le chaos persiste en Hongrie dans un climat d'extrême tension. L'état
de siège instauré par les autorités de Budapest subsiste également avec Cours
martiales et terreur policière

Il est significatif à cet égard que la radio hongroise signale que «l ' on tra-
vaille à Miskolc malgré des provocateurs ».

En ce qui concerne la reprise du travail dans les usines métallurgiques de
Csepel, elle se serait effectuée , selon la radio de Budapest , dans une proportion
de 80 %. Mais, ajoute cette radio , les ouvriers de Csepel ont un vœu : « Plus de
charbon et plus d'énergie ».

Fin de la grève (?)
La grève de 48 heures a pris fin.

Les magasins ont irouvert , les autobus
et tramways se sont mis à rouler. Les
ouvriers sont retourné s pour la plu-
part à leurs usines, mais la reprise
effective de la production dépend,
cela iva de soi, du réapprovisionne-
ment en matières premières et en
combustibles. Le problème d,u char-
bon est crucial. Dans son éditorial de
jeudi matin , lc quotidien du part i
communist e reprend les déclarations
récentes de M. Janos Kadar : « unie
cinquantaine de jours sans travail
viennent de coûter à la Hongrie 15
milliairds de forints. Nous espérons
éviter l'inifilaition telle qu 'elle s'est
produite en 1945-46, ajoute le quoti-
dien , mais ce n 'est -malheureusement
pas l'effet -d' une imagination portée
au cauch emar que d'escomp ter la
possibilité d'un chômage massif. »

En somme, ila machine productrice
hongroise aura la p lus grande peine
à se remettre en marche, si même
le désir de faire la grève sur 'le tas
disparaît.

Protestation des écrivains
yougoslaves

Un groupe de 51 éminents écrivains
yougoslaves a protesté jeudi contre
la déportation du philosophe marxis-
te hongrois Gyorgy Lukacs et deman-
de sa libération.

Les écrivains se réclament d' un ap-
pel de l'Association -hongroise des
hommes de lettres ct constatent que
Lukacs a été déporté en un lieu in-
connu après avoir , le 18 novembre ,
quitté l'ambassade de yougoslavie, où
il avait trouvé asile depuis Ile 4 no-
vembre, avec M. Imre Nagy et d'au-
tres personnalités.

Les manifestations
continuent

Selon un article du correspondant
de -t Barba :> à Budapest , et (pi e dif-
fuse la radio yougoslave de Novi
Sad, des incidents sérieux se sont
déroulés mercredi soir à Eger (nord-
est de la Hongrie).

Dans cette localité, la foule avait

(Suite de la page 1)
foyers abandonnés, dans les cœurs et
les âmes... Tout péché doit être ex-
pié par le sang. Mais l'homme moder-
ne, au lieu de recourir au sang du
Christ pour obtenir le pardon, ré-
pand dans les guerres celui de ses
frères . Et la terre continuera à se
teindre d'éca rlate jusqu 'à ee que les
hommes, ayant  enfin reconnu leurs
péch és, commenceront à invoquer le
sang du Rédempteur pour obtenir le
pardon et la paix. :>

La parole du divin Maître garde
toute sa valeu r : « Si vous ne faites
pénitence , vous périrez tous ». Et
voici le commentaire autorisé du
Souverain Pontife dans son radio-
message du 15 mai 1946 : « A cette
heure décisive... où le règne du mal
avec une infernale cruaut é engage
toutes ses troupes... à détruire fla
Foi , la Morale, le Règne de Dieu , les
enfants  de Dieu doivent aussi em-
ployer toutes leurs forces et s'unir
tous ensemble pour défendre ces
biens et ne pas périr dans une mine
immensément plus grande que toutes
les ruines matérielles accumulées par
la guerre. Dans cette lutte il ne sau-
rait y avoir des neutres ni des indé-
cis. 11 faut absolument un catholicis-
me éclairé, convaincu, résolu, met-
tant en prati que la Foi et les com-
mandements, en privé, comme en pu-
blic ».

PREPARATION
A LA FETE DE NOËL

Cher s diocésains, bientôt nous ce- Sion, en la fête de la Présentation
lébrerons à nouvea u la grande fête de la Très Sainte Vierge, 21 novem-
de la Rédemption, la fête de la joie bre 1956.
et de l'espoir, la fête de Noël ! Pré- f 'Nestor Adam,
parez-vous dès maintenant à comme- Evêque de Sion.

organisé une manifestation devan t
une imprimerie, exigeant qu'on im-
prim e ses revendications. La police a
ouvert le feu pour disperser les ma-
nifestants , ajoute le correspondant , et
il y a deux morts et trois blessés.

Dans plusieurs autres villes de
province la grève ct ies incidents
continuent. La situat ion est particu-
lièrement tendue à Miskolcz à la sui-
te des troubles qui s'étaient produits
mardi  dans cette localité.

D'autre part , poursuit le corres-
pondant de « Borba », lors d'une ma-
nifestation , à Kecskamet, des chars
soviétiques ont fait leur apparition
mais ne sont pas intervenus.

Le prix de la liberté
32,000 hommes

tués
M. Nehru a annoncé hier malin

que selon le rapport de l'ambas-
sadeur de l'Inde à Budapest, et
malgré les difficultés d'estima-
tions exactes, on pensait que le
nombre de tués était de 25,000
hongrois et de 7000 Russes. Le
premier ministre indien a ajou-
te que selon le rapport de l'am-
bassadeur, l'aspect de Budapest
serait déchirant.

Les intellectuels
hongrois qui ont été

arrêtés
En dépit des démarches qui ont été

faites par l'Association des écr ivains
hongrois , les intellectuels suivants
n 'ont pas été libérés :

Etienne Ors i, jeun e poète; Joszef
Gali. auteur d'une pièce réalliste mo-
derne intitulée «Le monde de la li-
berté ;» ; Jules Fekete, jeune auteur
dramat i que ; Etienne Gai , professeur
d'histoire : Zoltan Molnar , romancier.
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vous fai t  bénéficier d'un sup-
plément de 4 %.

morer avec foi et confiance le grand
mystère de la na issance de Jésus, le
Roi des siècles. Que ees fêtes de
Noël, de Nouvel An et de l'Epiphanie
ne soient pas une occasion de diver-
tissements dangereux, de danses et
d'orgies, de désordre et de péché
mais que ces fêtes douces entre tou-
tes et chères au cœur chrétien,
soient pour chacun de vous un sujet
de réflexion, de paix et de joie pro-
fonde.

En ces jours bénis , dai gne le Coeur
douloureux et immaculé de Marie,
auquel vos familles sont consacrées,
un i r  entre eux parents et enfants par
les liens d'une affection sincère et
durable , afin que sur tous vos foyers
descendent abondantes la grâce du
Sauveur et la plénitude de sa joie !

A notre tour , en reconnaissance
pouir tant de faveurs reçues, en es-
prit de solidarité f et de fraternité
chrétienne, penson| à nos frères qui
souffrent et gémissent sous le joug
du matérialisme.

Unissons-nous au Souverain Ponti-
fe et prions pour eux , en particulier
pour la Russie. Confions ce grand
peuple à la Vierge puissante, coinsa-
crons-le au Cœur douloureux et im-
maculé de Marie, en suppliant le
Sauveur de la crèche de faire enten-
dre à tout l'univers le message de
Noël : « Gloire à Dieu au plus haut
des cieux et, sur la terre, paix aux
hommes de bonne volonté ! ».

A S I E
Dix jours à la dérive

Le ministère de la défense birman
déclaré dans un communiqué que la
canonnière portée manquante mercre-
di et présumée passée aux rebelles a
été prise dans un cyclone et a coulé.
Son équipage put abandonner le
bord , mais seul f  . un canot dans
lequel dix-huit hommes avaient pris
place f u t  recueilli après une dérive
de dix jo urs au cours desquels sept
hommes moururent d 'épuisement. Les
onze rescapés viennent d'arriver à
Singapour à bord d'un caboteur ja-
ponais. On est toujours sans nouvelle
d'un second canot à bord duquel neuf
hommes avaient pri s place.

NOTRE DEFENSE NATIONALE
La situation internationale s'est con-

sidérablement assombrie depuis l'écra-
sement de la Hongrie par les chars
d'assaut de la grande armée pacifiste (!)
de la Russie, patrie du socialisme.

Il est difficile de prévoir comment
évolueront les événements internatio-
naux. Mais il est possible que nos au-
torités soient appelées à prendre des
mesures militaires sans qu 'il soit pour
autant nécessaire d'appliquer les dis-
positions légales régissant le cas de
neutralité armée.

L'évolution de la situation au cours
de ces dernières semaines a aussi dé-
montré qu 'il est nécessaire de renfor-
cer notre défense nationale.

Celle-ci n 'exige d'ailleurs par un ef-
fort économique excessivement lourd
pour le peuple suisse et le 3 % du
revenu national qu 'elle représente cor-
respond à une prime d'assurance fort
supportable pour la nation.

D'ailleurs , ainsi que le déclarait M.
Chaudet , conseiller fédéral , le 87 %
des dépenses consenties pour la dé-
fense nationale est remis en circula-
tion dans le circuit économique du
pays. On ne peut donc pas parler de
pertes sèches puisque le montant bud-
gétaire attribué à la défense nationa-
le est un sang qui revigore , par exem-
ple, certains secteurs artisanaux les
plus éprouvés sur le plan économique,
soit notamment les selliers , tapissiers ,
charrons , forgerons , etc.

Ainsi , contrairement a ce que l'on
colporte à tort , notre défense nationa-
le n 'affaiblit en rien notre appareil éco-
nomique et ne retarde pas le progrès
social qui est aussi une des armes es-
sentielles de notre défense nationale.

Et si, au surplus , le coût de notre
défense nationale se trouve être le
prix de notre liberté , pourquoi s'en
plaindre ?

Que dans les circonstances actuelles ,
notre défense nationale doive être ren-
forcée , les autorités fédérales et le peu-
ple suisse dans son immense majorité
en ont pleinement conscience.

Et ces mesures de défense envisagées
par les autorités s'orientent dans trois
directions :

P O L O G N E
Apres les incidents de Stettin
91 personnes arrêtées

Les 91 personnes arrêtées à la sui-
tes des incidents anti-soviétiques à
Stettin , de lundi dernier, ont été en-
tendues le 12 décembre par les magis-
trats instructeurs annonce l'agence
polonaise de presse.

La plupart des personnes interro-
gées ont été maintenues en éta t d'ar-
restation , à l'exception d'un groupe
d'adolescents de 'moins de 17 ans qui
ont été remis en liberté.

Au nombre des accusés fi gurent
trois rep.ris de justice qui , selon l'a-
gence .polonaise, ont incité « les
voyous à marcher contre île poste de
la milice, le 'Consulat soviéti que et la
prison ».

H A Ï T I
Incidents sanglants à

Port-au-Prince
Des incidents sanglants se sont

produits mercredi après-midi de-
vant la prison principale de
Port-au-Prince. A la faveur de
ces incidents, les prisonniers po-
litiques ont été libérés.

En dépit du changement de
gouvernement, la grève générale
se poursuit à Port-au-Prince.

Au Conseil atlantique

Ne pas laisser une agression
impunie

La séance de jeudi après-midi a été consacrée aux directives politiques du
conseil aux militaires et à l'examen du rapport du comité militaire de l'OTAN
qui groupe les chefs d'états-majors des pays membres. Ce rapport qui donne des
indications précises sur l'état des forces atlantiques et sur les progrès réalisés
dans le domaine militaire a été approuvé sans difficultés.

En ce qui concerne les directives politiques , le Conseil est d'accord sur deux
principes fondamentaux :

1. Ne pas laisser une agression impunie.
2. En cas d'agression majeure , la représaille atomique constitue la meilleure

riposte.
Le général Norstad , commandant en chef des forces atlantiques , a fait un

exposé au Conseil , au cours duquel il a notamment insisté sur la nécessité d' une
plus grande centralisation des renseignements.

M. Dulles a exprimé l'avis qu 'avec le réarmement de l'Allemagne, les forces
terrestres de l'OTAN devraient de plus en plus être composées de forces euro-
péennes.

M. Harold Mac Millan est intervenu pour exposer d' une manière détaillée
les difficultés de son gouvernement sur le plan financier , qui devraient se tra-
duire par des économies substantielles dans le domaine militaire. Le secrétaire
au Foreign Office , citant ,. des chiffres , a montré l'incidence du stationnement
des troupes britanniques en Allemagne sur le budget de la défense. Il s'est plaint
que certains pays ne remplissent pas leurs obligations.

M. von Brentano a alors pris la parole pour dire qu 'apparemment les criti-
ques britanniques visaient l'Allemagne. Il a ajouté qu 'il avait eu mercredi un
entretien avec le secrétaire au Forsign Office au cours duquel il avait promis
que son gouvernement examinerait d'une manière compréhensive la question
des frais de stationnement des troupes anglo-franco-américaines en Allemagne.

Le Conseil en a terminé avec ce point de l'ordre du jour. Il se réunira ven-
dredi matin pour passer à la discussion sur l' examen annuel . Il n 'est pas exclu
qu 'il termine ses travaux vendredi après-midi. M. Foster Dulles a exprimé le
souhait de pouvoir regagner Washington dès demain soir.

— levée extraordinaire de troupes en
cas de nécessité ;

— amélioration et construction d'ou-
vrages de protection militaire et ci-
vile ;

— acquisition de matériel de guerre.
Ces mesures extraordinaires seront

l'objet d'une législation spéciale basée
sur les articles 85 et 89 bis de la Cons-
titution fédérale.

Un premier arrêté — deux autres
suivront — a été soumis aux Chambres
à la date du 30 novembre et accepté
par celles-ci sans aucune opposition.
Les communistes même n 'ont pas osé
s'y opposer.

Ils se sont tout simplement abste-
nus.

Cet arrêté autorise le Conseil fédé-
ral à appeler des troupes et des états-
majors à des services extraordinaires
et supplémentaires , en vue d'exécuter
des œuvres de secours et des mesures
préparatoires à la défense nationale.

Le Conseil fédéral pourra maintenir
ces troupes en service aussi longtemps
que l'exigent les circonstances , mais , en
règle générale , pendant trois semai-
nes au plus.

Ces appels sous les armes ne feront
pas plaisir à ceux qui en seront l'objet.
Mais en fait , il s'agira là d'inconvé-
nients que l'on peut qualifier de mi-
neurs face aux massacres dont d'autres
pays ont été les victimes parce que ne
possédant pas de moyens suffisants
pour la défense de leur pays et de leur
liberté.

Et quand le danger d'invasion est im-
minent , c'est , hélas ! trop tard pour se
préparer. Car une bonne préparation
militaire ne s'accorde guère avec une
hâtive improvisation. Il faut du temps
pour forger les armes d'une bonne dé-
fense» .

Aussi devons-nous être reconnais-
sants envers le Conseil fédéral qui ,
malgré les pacifistes bêlants encoura-
gés par Moscou , a pré paré à temps no-
tre défense nationale. Et cela sans rui-
ner notre économie nationale qui est ,
après celle des Etats-Unis d'Amérique ,
la plus florissante du monde entier.

• • •
Nous savons aujourd'hui que le com-

munisme veut s'installer dans tous les

I T A L I E
An congrès du parti
communiste italien

Togliatti ne veut pas
démissionner

M. Palmiro Togliatti ,  a répondu à
la séa nce de jeudi du congrès du par-
ti commu ni site italien aux critiques
qui ouvertement ou de manière dé-
tournée ont deamu'iidé sa déimissioti
de la direct ion du par t i .

Au lieu de répondre point  par
point aux cri t iques formulée s, M. To-
gl ia t t i  a préfciré déclencher une con-
tre-attaque. 11 s'en est pris tout d'a-
bord au jeune  Piémontais Antoni o
Gioli t t i , ot lui  a reproché d'être su-
perficiel et sans conviction. Togliatti
a repoussé des aff i rmation s selon Iles-
quelles le congrès avait été préparé
de telle sorte que la 'direction sor-
tant de charge était sûre «d'être réé-
lue. Il a reconnu simplemen t de lé-
gères critiques dc certains délé-
gués et sur tout  celles susceptibl es de
laisser croire à une t démocratisation
de l'appareil du parti :>.

pays. Il ne craindra pas de le faire par
la force de l'armée soviétique quand
celle-ci sera assez puissante pour écra-
ser dans le sang — comme en Hongrie
— les nations et les pays qui refusent
son évang ile du matérialisme athée.

Il est bien entendu que le commu-
nisme sera arrêté et vaincu par l' action
des chrétiens réalisant une société hu-
maine juste et fraternelle. L'évangile
du Christ mis en application demeure
le seul rempart contre le matérialisme
communiste. Il est temps pour les chré-
tiens de le comprendre.

Mgr Adam vient de nous le rappe-
ler dans une lettre pastorale d' une
éblouissante clarté (que nous publions
in extenso en page 1).

Mais en attendant le résultat positif
d'une action chrétienne toujours plus
intense et plus efficiente dans le do-
maine de la justice sociale , nous de-
vons nous armer pour arrêter les bri-
gands qui tenteraient de violer les
portes de notre maison nationale.

Et nous terminerons ces quelques ré-
flexions sur notre défense nationale
par les paroles que voici , prononcées
par M. le conseiller fédéral Lepori à
Fribourg, le 18 novembre 1956 :

« Quoiqu 'il en soit , les petits peu-
ples doivent compter surtout sur leurs
forces. C'est là un autre des enseigne-
ments capitaux que nous pouvons tirer
de ces dernières semaines. Comme les
événements se sont charg és de p laider
pour notre défense nationale ! Les évé-
nements des jours passés nous ont en-
seigné , mieux que tous les théoriciens ,
comment un peup le courageux peut se
défendre. Presque sans armes, sans
l' appui cohérent d'une troupe , une pe-
tite nation peut s'opposer à l'agression :
mais quelle puissance formidable une

' -' - ar_Tée aguerrie , équipée et exercée
dans l'indépendance ne représente-t-
elle pas pour aider des citoyens héroï-
ques ! »

R. Jacquod.

N. B. — Un deuxième projet d' arrêté
vient d'être adressé aux Chambres fé-
dérales pour l'acquisition immédiate
de matériel de guerre.
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Les élections à l'Assemblée fédérale
L 'Assemblée f édérale  (Chambres reunies) siégeant jeudi mat in

sous la présidence de M.  Condrau , président du Conseil national
procède aux élections de f in  d 'année.

Le président de la Confédération pour 1957
M. Hans Streuli

Le nouveau vice-président du Conseil fédéral

La très brillante élection de
M. Thomas Holenstein

M. Thomas Holenstein, chef du
Département de l'économie publi-
que, est élu vice-président du Con-
seil fédéral pour 1957 par 187 voix
sur 216 bulletins délivrés et 196
bulletins valables. Cette élection

est également applaudie

Sa carrière
Le conseiller fédéral Holenstein
est bourgeois de Buetschwil et né
le 7 février 1896. Il termina ses
études en Suisse et à l'étranger en
obtenant le titre de docteur en
droit et ouvrit une étude à Saint-
Gall en 1920. De 1933 à 1946, il en-
seigna le droit privé à l'école suis-
se des hautes études économiques
et administratives de Saint-Gall. II
fut élu au Conseil national en 1937
et le présida en 1952-53. Le 16 dé-
cembre 1954, le colonel Holenstein
fut  nommé conseiller fédéral pour

succéder au conseiller fédéral
Escher

Maître Pierre Cavin
nouveau juge fédéral

M. Hans Streuli , chef du Départe-
ment des iinances et des douanes,
est élu président de la Confédéra-
tion pour 1957 par 175 votx sur
201 bulletins délivrés et 182 bulle-
tins valables. Le résultat du scru-
tin est vivement applaudi par les

députés

Sa carrière
Le conseiller fédéral Streuli est né
le 13 juillet 1892. Il est bourgeois
de Waedenswil et de Richterswil.
Il termina ses études à l'école po-
lytechnique fédérale avec le diplô-
me d'architecte et eut un bureau
d'architecte à Waedenswil jus-
qu 'en 1935. Il fut  ensuite élu au
Conseil d'Etat zurichois et dirigea
le Département des finances de
son canton. 11 fu t  élu au Conseil
fédéral le 22 décembie 1953 sans
avoir appartenu à l'une ou l'autre
des Chambres fédérales. L'Univer-
sité de Zurich lui décerna le titre

de docteur honoris causa

M. Pierre Cavin, professeur à Lau-
sanne, candidat du groupe radical,
est appelé à succéder à M. Robert
Petitmermet par 159 voix sur 220
bulletins délivrés et 182 bulletins

valables

Sa carrière
Né en 1909, M. Cavin fit des étu-
des de droit qu 'il termina par un
doctorat. Il a été nommé, en 1944 ,
professeur extraordinaire de droit

pénal à la Faculté de droit de
l'Université de Lausanne

Le président du Tribunal fédéral
M. Wilhelm Stauffer

Le vice-président du Tribunal fédéral
M. Carlo Pometta

M. Carlo Pometta est élu vice-pré-
sident par 154 voix sur 175 bulle-

tins délivrés ct 156 bulletins
valables

Sa carrière
Né le 13 juillet  1896 à Giornico ,
M. Carlo Pometta , de Broglio , fit
des études de droit aux universi-
tés de Lausanne et de Berne. Il est
membre de la Commission fédé-
rale des céréales et fait  partie du

Tribunal fédéral depuis 1936

M. le professeur André Grisel
nouveau juge fédéral

Pourquoi de mauvaise humeur !
La plus grande partie des personnes travaillant as-
sises, souffrent de constipation. Une digestion lente
charge l'organisme de substances nocives , ce qui en-
traine l ' i r r i ta t ion,  la fatigue , cn un mot, la mau-
vaise humeur.  DARMOL. le laxatif au
goût agréable , combat la consti pation et Kjç5f»wS||
stimule votre di gestion. Essayez-le. vous F"**™*™*j|
irez au travail  alerte et dispos. En vente Hl 1' _r|
dans les pharm. et drog. à frs. 1.90 et 3.20. I Â|§gQ|

c o n s e i l  n a t i o n a l  c o n s e i l  des  é t a t s
Lois sur la radio
et la télévision

A l'issue de la séance de l'Assem-
blée fédérale le Conseil national re-
prend l'examen du proj t d'article
constitut ionnel sur la radio et la télé-
vision. Douze députés prennent encore
part à la d iscussion générale qui por-
te essentiellement sur le p oint  de sa-
voir s'il y a lieu de soumettre au vote
du peuple et des cantons un seul ar-
ticle constitutionnel ou deux articles
distincts, l'un sur la radio , l'aut re  sur
la télévision. L'opinion est quasi una-
n ime  sur l'opportunité d'édicter deux
lois d'exécution distinctes.

Vu l'heu re avancée, M. Lepori , con-
seiller fédéral , ne prendra la parole
que jeudi.

Séance levée.

M. Wilhelm Stauffer est élu prési-
dent du Tribunal fédéral pour les
années 1957-58 par 171 voix, sur
210 bulletins délivrés et 172 bulle-

tins valables

Sa carrière
Né le 6 mars 1893, M. Wilhelm
Stauffer , de Berne , fil  ses études à
l'Université de Berne où il les ter-
mina par un doctorat en droit. En
1920, il fut nommé greffier  au tri -
bunal et en devint juge en 1929.
En 1936 il fut élu au Tribunal fédé-
ral. En reconnaissance de ses tra-
vaux juridi ques , la médaille Hallei

lui a élé décernée en 1929

Pour la succession de M. Rais,
deux candidats sont en présence :
M. André Grisel, président du tri-
bunal cantonal à Neuchâtel, can-

didat du groupe radical
M. Alexandre Berenstein , profes-
seur à Genève, candidat du groupe

socialiste
M. André Grisel est élu par 120
voix sur 224 bulletins délivrés et

209 bulletins valables
M. Alexandre Berenstein obtient

89 voix

Sa carrière
Le professeur André Grisel est né
à Cortaillod (Neuchâtel). Membre
du tr ibunal  cantonal , M. Grisel a
été tout d'abord professeur extra-
ordinaire de droit constitutionnel

et administrat if  à l 'Université
de Neuchâtel

AIDE AUX COOPERATIVES
AGRICOLES

A l'issue de l'Assemblée fédérale,
L- Conseil dos Etats termine l'exa-
men du budget de la Confédérat ion
pour 195". M. BarrOle-t (rad. . Neuchâ-
tel) demande à la Confédération de
subventionner pilus (largement les ins-
t a l l a t i o n s  de séchage du Foin , vu que
les coopératives agricoles ne sont
pas en état  de faire  face seules aux
dépenses. M. Holenstein.  conseil ler
fédéru 'l. accepte d'étudier la sugges-
tion de M. Barrelcit. L'ensemble du
budget  est ensui te  voté par 36 voix
sans opposition.

Intervention de M. Lampert
M. WipPl i (cons., Uri)  rapporte sur

île projet concernant  Ile versement
d'a l locat ions  de vie chère aux ren-
tiers de la Caisse nat ionale  suisse
d'assurance en cas d'accident et du
service du t rava i ] , mid i t a i r e  ou civiL

Au nom de la ma jo r i t é  de la com-
mission, il recommande d'adopter le
projet  du Conseill fédéral qu i  impli-
que, par rapport aux décisions du
Conseill na t iona l , une  économie de
750.000 francs.

M. Lampert (cons., Valais) combat
cotte proposit ion au nom ele la mino-
rité de ila commission.  Le projet du
Conseil fédérall. d i t - i l .  n 'est pas équi -
table. M. Etter, chef du Dépur terni eut
de l ' i n t é r i e u r ,  dé fend  le projet  du
gouve rnemen t , epii , d i t - i l . compense
in t ég ra l emen t  .1 e renchér issement ,
sauf 5 pour  cent à la charge des ren-
t iers ,  ce qui es't parfaitement sup-
portable. Aller  p lus  'loin équivau-
drai! à a m é l i o r e r  'les rentes  légales
p u r  lia voie d' un  a r rê té  fédéral. 11 cm
résullteerait des d i f fé rences  pour  d'au-
t res  ren t ie rs .  Il ne s'agi t  donc pas
uni quement d' u n e  question financiè-
re.

CONVENTION
AVEC LA GRANDE-BRETAGN E

Au vote , le Conseil su i t  les recom-
mandations (le la m a j o r i t é  de 'la com-
miss ion et adopte le projet  gouver-
nemental  par 25 voix contre 8. Sur
rapport  ele M. Speiser (rad., Argovie),
In Chambre  approuve par 25 voix
sans discussion ila convention conclue
avec la Grande-Bretagne en vue d'at-
t é n u e r  les doubles impositions en ma-
t ière  d'impôt sur  les successions.

Séance levée.

A N G L E T E R R E
85 députés réclament le

retrait des troupes soviétiques
de Hongrie

85 d-épuifés travaillistes ont deman-
dé jeudi que  sur in i - t i a - t ive  b r i t a n n i -
que . M. Nehru soit chargé d'obtenir
le retrait  des forces soviét i ques de
Hongirie ct .d'a r r ive r  à une  réconci-
liation entre l'URSS et les puissances
occiidentailes.

Ces 85 idépii't és ont signé une mo-
tion en ce sens qui  ia été déposée sur
,1e bureau  de 'la Chambre .  Cette rmo-
-tion « accueillie favorablement la dé-
cision du gouvernement b r i t a n n i q u e
'de re t i rer  ses troupes d'Egypte, niais
déplore l'u t i l i sa t ion persista n te de ila
fo r-ce en Hongr ie  et les massacres
qui en découlent, pirie le gouverne-
ment -bri tanni que de -dema nder à M.
Nehru d'user dc ses bons offices pour
obtenir le retrait des troupes russes
de Hongrie et d'utiliser son in f luen -
ce pour arr iver  à une réconcilia-
tion entre l'URSS ct les puissances oc-
cidentales, î

F R A N C E
Allocation d'essence

pour les touristes
étrangers en France
Les touristes étrangers séjournant en

France plus de 48 heures pourront re-
cevoir une allocation journalière d'es-
sence de 20 litres, clans la limite d'u-
ne attribution maximale de 200 litres
apprend-on jeudi à la direction gé-
nérale du tourisme.

Les tickets nécessaires ù l'accomplis-
sement du voyage seront délivrés par
la préfecture ou la sous-préfecture la
plus proche de leur point d'entrée sur
le territoire français . De plus , certains
autres répartiteurs, tels que l 'Automo-
bile-Club, le Touring-Club. les syndi-
cats d'initiative, seront habilités à dé-
livrer ces bons d'essence.

Ces mêmes dispositions sont appli-
cables aux touristes étrangers séjour-
nant en France et désirant, soil con-
tinuer leur voyage, soit regagner leur
pays .
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SION (renforcé) - MILAN-INTER 6-8
(1-2,3-2,2-4)

Patinoire de Sion , un peu plus de 1000 spectateurs assistent a ce match
amical malgré une légère pluie. L'état de la glace est très satisfaisant.

Les joueurs locaux sont renforcés par Bagnoud et Girard du Servette , Fife ,
de Viège , Schneider , de Blue-Stars et Germanini , de Montana , alors que Milan-
lnter peut compter sur Beack, de Martigny, car les visiteurs n 'admettent pas que
les locaux jouent avec plus de trois Canadiens.

La partie fut très équilibrée et Sion renforcé avait la victoire à portée de
la main lorsque, peu avant la fin du match , les Milanais marquèrent trois buts
consécutivement.

Ont marqué pour Sion : Schneider (16e minute), Fife (21e), Girard (25e), Ba-
gnoud (32e et 53e), Schrceter (55e).

Ont marqué pour Milan-lnter : Poeta (4e et 21e), Crotti (17e, 48e , 58e et 60e),
Wild (36e) et Branduardi (60e).

*Samedi soir , Sion renforcé recevra l'équipe d'Urania avec deux Canadiens
parmi ses joueurs.

Urania Genève-Sport - Sion
C'esit samedi prochain , 15 ert , à

20 h. 30, que l'équipe de Urania Ge-
nève-Sports sera l'hôte du H.C. Sion .

Comme chacun le sait, cette for-
mation évolue également en Série A.
Elle _ par ailleurs déjà deux vic-
toires à son actif pour le champ ion-
nat de cette saison. La première sur
Bienne par 7 à 1 et la seconde sur
Le Pont , par 9 à 2. De plus , en
match amical , les « violet » gene-
vois ont battu le H.C. Montana par
6 à 4.

Cette équipe, entraînée par Ile
Canadien Ratsoy, nous arrive donc
précédée d'une solide .renommée ;
elle pourra par ailleurs compter sur
les services d'un second Canadien ,
Brcitweith , alors que ses meilleurs
joueurs sont le ga.rdicn Germain et
Henzler , capitaine.

Pour la circonstance , Sion sera
également renforcé et ce match s'an-
nonce donc co'iinne très équilibré.
De ce fait , le public lc suivra avec
beaucoup d' intérêt.

Tous à la Pat inoire  de Sion , same-
di soir , à 20 heures 30.

P. M.
Après Nottinghdm,

Milan-lnter a Martigny
Les 2000 spectateursduniaitic.il Mar-

tigny-Nottingham Pantliers , mercredi
soir , se souviendron t .longtemps de la
sensationnelle exhibition des profes-

La Coupe d'Europe
Les Grasshoppers

qualifiés
En battant le Slovan de Bratislava , Le coureur espagnol GelabertMunich , pair 2 buts a 0, les Gras- r a

shoppers se sont qualifiés pour île
prochain touir de la Coupe d'Europ e
des champions nationaux. Leur ad-
vcinsaire sera Fiorent ina , nui s'est
qual i f ié  aux dépens de Nordkcep-
ping. Félicitons 'les champ ions suis-
ses pour cette bell e performance et
souhaitons-leur bonne chance pour
'la suite de cette intéressante compé-
tition.

Berthoud a Monthey
Dernier match de championnat , di-

manche, à Monthey, entre lc FC lo-
cal et l'excellente équi pe bernoise de
Berthoud. Les Valaisans nie prendront
pas ce match à la légère et se sou-
viendront 'de la belle - résistance des
Bernois à Martigny et è Sion. Une
victoire placerait nos représentants
en bonne position pour le second
tour et nous pouvons espérer qu 'ils
feront l'ef for t  exigé d'eux.

Quelques autres matches de cham-
pionnat seront encore disputés di-
manche . En 4e ligue , Bouveret rece-
vra Bagnes ; chez les juniors, nous
aurons :
groupe interrégionnll : Servette-Mon-
they ct Mart igny-Sierre .

Pour la Coupe vallaiwainne , deux
matches sont prévus : Sal quenen -
St-Maurice ct Sion - Rarogne. Sion
partira nettement favori , malgré la
valeur indiscutable -du dlub de 3e li-
gue. Qû'ant à St-Maurice, 11 aura plus
de peine à mater le fougueux FC
Sailquenen.

Zanetti, héros des « mille
milles » se tue lors d'Une

promenade en voiture
Le coureur automobile italien Lui

Zanetti est mort la nu i t  dernière à la
suite d'un accident de la route. Il se
rendait au volant de sa voiture de
Vérone à Viccnce, peu avant  cette
ville, il voulut doubler un poids
lourd et se trouva face à face avec
une camionnet te  venant  en sens in-
verse et qu 'il ne put éviter. Le choc
fnt très vio'lcnt. Le coureur vivait en-
core quand on le retira des débris de
sa voiture , mais il mourut  dès son ar-
rivée à l'hôpital de Vicence. Les oc-
cupants de la caj ii ion nette sont in-
demnes.

Luigi Zanetti était âgé de 41 ans

sionneil s anglo-canadiens. Baprdite ,
technique de la crosse, interception
du puck et tirs foudroyants fu r en t  les
qualités admirablement démontrées
par ces maîtres du hockey sur glace.

Milan-lnter , équipe professionnelle
également, présente un j eu sc _ rap-
prochait sensiblement de celui des
Panthers. Ses hommes, la p lupart
Canadiens, sont doués d'une vitesse
extraordinaire et possèdent à fond
les finesses du métier. Milan-lnter est
certainctmemt plus fort que ces an-
nées dernières depuis sa fusion avec
les Diavol i Rossoner.i , de mémoire
célèbre. Il peut maintenant  présenter
trois lignes d'attaque aussi redouta-
bles l'une que l'antre, où se font re-
marquer 'tout spécialement les Poe-
ta , Orotti , Cotett i, Branduardi et
Qriana. En défense , Bollla est le meil-
leur gardien d'Italie, tand is que Bu-
chotti et Nurdi sont des arrières de
grande classe, de même que Federi-
ci.

C'est cette belle équipe que le pu-
blic de Martigny et du Bas-Valais —
sans oublier les nombreux suppor-
ters italiens domiciliés chez nous —
pourra voir , lund i soir , sur la magni-
fi que -patinoire octodurienne.

Championnat suisse
Ligue nationale A

Grasshoppers-Bâle 4 à 5
(1-1, 1-4, 2-0

et laisse une veuve et un orphelin.
11 aivait pris part ces dernières an-
nées à toutes les « milles milles » ei
s'y était toujours bien classé.

succombe à ses blessures
Le coureur cycliste espagnol Anto-

nio Gelabert est décédé jeudi matin
des suites des blessures qu 'il avait
reçues dans un accident de la route,
à Majorque, il y a quel ques jours.
Gelabert était âgé de 32 ans et avait
été champion d'Espagne de fond sur
route. »_#

Une fête cantonale
à St-Maurice

Le 23 décembre aura lieu à St-Mau-
rice la fê te  cantonale de lutte libre.
Cette manifestation sera organisée par
la SFG locale et se déroulera à l 'Hô-
tel des Alpes. Les luttes débuteront
à 13 h. 50 avec la participation d'une
trentaine de concurrents dont Ant. Lo-
cher, champion suisse.

Arrivée de la délégation
hongroise aux jeux
olympiques à Milan

La plus grande incertitude a régn é
tout l'après-midi à Milan comme à
Rome, tant sur Phcure que sur le
lieu d'arrivée de 1' « Armagnac » ve-
nant d'Athènes, et à bord duquel
voyageaient 82 membres de la délé-
gation hongroise aux Jeux Olymp i-
ques de Melbourne.

L'arrivée dc l'avion avait  été an-
noncée à l'aérodrome de -'. Mallpen-
sa s de Milan, pouir midi  environ. La
direction de l'aérodrome a signalé
tpie l'appareil aura i t  du retard en
raison des mauvaises conditions at-
mosphériques. Toutefois , par pruden-
ce, aux aérodromes de Milan , de Ro-
me et de Brindis i , d'où l'on peut
contrcVler tout  le réseau italien , on
se tenait prêt à capter tout message
venant de l' a Armagnac >, notam-
ment  une indication de déroutage.
Un instant, l'on a cru que l'appareil
se poserait à Zurich.

Finalement, on a appris que l'avion
avai t  bien poursuivi sa route vers
Mil-an, où il s'est posé -sur l'aérodro-
me de « Malpensa >.

™*̂ ^Mf Mu(
Football

Voir Nouvelliste de mercred i 12
décembre.

Hockey sur glace
LE CHAMPIONNAT SUISSE DE

LIGUE NATIONALE A
Bûle-Arosa — La Chaux-de-Fonds-

Les sports en Haut-Valais
Football

Heureusement que les parties du
ler tour sont terminées. Notre « équi-
pe-reine y , si on peut l'appeler -ain-
si, Viège, a perdu une nouvelle fois.
Cette fois-ci à Vevey, contre les ré-
serves locales. Reposez-vous bien ,
chers footballeurs viègeois , et re-
prenez votre souffle et votre esprit.

A l'an prochain.
Lc match Sion - Rarogne pour la

Coupe valaisanne n 'a pas pu avoir
lieu , plusieurs joueurs du chef-lieu
ayant été sélectionnés pour rencon-
trer les Hongrois à Genève.

Par tout  a i l leurs  chez nous, c'est le
hockey sur glace qui est roi.

Hockey sur glace
Depuis quel que temps , l'équi pe de

Viège nous réserve d'agréables sur-
prises.

En déplacement à Turin , nos Va-
laisans ont ba t tu  Fiat de Turin , de-
vant 8000 spectateurs , par 8 à 5 (2-2
3-1 3-2).

Ceci est un exploit peu commun,
sur tout  si l'on songe cpie des joueurs
tels cpi e Bollani , Bragagnola, Ârgazzi,
Albetou , évoluent avec les Italiens.
Viège a fourni  son meilleur jeu de-
puis longtemps, et ce qui nous ré-
jouit  le plus , c'est que la 1ère ligne
d'attaque formée par les frères Truf-
fer et Lareida a retrouvé sa belle
forme. Les buts ont été marqués par
Lareida (3), Truffer Richard , Fife (5)
et Sa'lzma.nn.

La seconde équipe i tal ienne que
Viège a rencontré était  le Milan-ln-
ter , mercredi soir ù Viège. Cette
grande équipe lombarde est issue
de la fusion du Milan HC et des
presti gieux Diavoli Rossoneri , et ils
durent  s'employer à fond pour vain-
cre une équipe viègeoise toujours
mieux inspirée. Avec son nouvel en-
t ra îneur  Fife , l'équi pe a abandonné
entièrement sa lactique défensive
pour se vouer entièrement à l'atta-
que. On encaisse plus, mais on mar-

F R I B O U R G
Des milliers de mètres cubes

de terre en mouvement
Un important glissement de terrain

se produit actuellement entre le pont
de Javrot et le village de Corniat.
Des imilliers de mètres cubes de ferre
sont en imouvciment. Des crevasses
apparaissent dans les prés et les fo-
rêts. La route comiinunailc a été en
par t ie  coupée jeudi mali n et l'auto-
bus n'a pu passer qu 'après l'interven-
tion d' un grand nombre d'ouvrie rs
epi i ont -réuss i à dégager la eliaussée.
M. Tercier , géologue cantonal, ac-
compagné du personnel des travaux
publics, s'est rendu sur les lieux. La
masse de terra in  ne paira ît pas en-
core stabilisée.

G E N E V E
Pressant appel

L Office central suisse d aide
aux réfugiés nous communique:

Nous faisons un pressant ap-
pel à tous ceux qui possèdent
des livres hongrois, des diction-
naires, des bibles, des livres de
chants ,et de prières afin de
créer une BIBLIOTHEQUE CIR-
CULANTE pour les réfugiés de
toute la Suisse romande.

II est de toute importance que
ceux que nous accueillons puis-
sent recevoir, à côté de l'aide
matérielle, des distractions cul-
turelles. Nous vous serions re-
connaissants de bien vouloir en-
voyer vos livres en bon état à
l'adresse suivante :

Bibliothèque des réfugiés hon-
grois en Suisse romande, Ecole
des Casemates, Genève.

Pour tous renseignements, té-
léphoner au (021) 24 99 97.

Un avis sera publié dès que la
bibliothèque pourra être mise
en circulation.

Une conférence a trois
au début de 1957?
PARIS, 13 décembre. — (Ag) — Du

correspondant de l'Agence télégra-
phi que suisse :

M. Guy Mollet souhaitait , depuis
l'aggravation de la crise de Suez,
une rencontre à trois avec le prési-
dent Eisenhower ct le premier mi-
nistre britanni que poux un vaste
tour d'horizon et l'établissement
d'une politique commune en Europe

Zurich — Grasshoppers-Young Sprin
ters.
13-16 décembre, à Lausanne : tour
noi international.

Cyclisme
16 décembre, à Zurich : courses sur
piste internationales.

Tennis
14-16 décembre, à Perth : finale in-
terzones de la Coupe Davis entre
l'Inde et les Etats-Un is.

que plus , et surtout , les spectateurs
peuvent  aussi admirer  des parties
intéressantes , des parties où l'on
marque des buts.

*Pour le championnat suisse de 2e
li gue , Viège 111 a battu Sion II par
5 à 0 (2-0 2-1 1-0) sur  la patinoire
viègeoise. Viège III , certainement la
plus jeune 'équipe valaisanne, n'a
pas eu de peine à s'imposer face aux
réserves sédunoises , grâce à nn jeu
de toute beauté. Là, Viège a un ré-
servoir plein de promesses.

Viège II recevra en match revan-
che Saas-Fee, avant  d'affronter  cn
championnat  samedi soir les réser-
ves de Crans. Viège II part favori
dans son groupe et son intent ion est
d'accéder à la 1ère ligue. Bonne
chance !

Pou r parfaire leur entraînement  en
vue  du championna t , les équi pes de
Saas-Fee et de Zermatt se sont ren-
contrées deux fois. A Zermatt , les lo-
caux l'ont emporté par 9-4, tandis
que Saas-Fee gagnait la revanche
chez lu i  par 8-7, dans un match qui
dégénéra à la fin dans une bataille
où plusieurs joueurs furent _ essés,
notamment le stratège de Zermatt ,
Werner Biner. Messieurs les arbi-
tres, même en match amical , tenez
les joueurs en main.

Dimanche prochain Zermatt rece-
vra Viège II pour leur traditionnel
match dc début de saison.

-H-
Samedi soir , pour le premier match

du champ ionnat  suisse ligue natio-
nale B (groupe romand), Viège se
rendra à Genève pour rencontrer le
Servette HC.

*Rolf Meier , blessé contre Marti -
gny, n 'est pas sûr de mouvoir s'ali-
gner contre Servette. -Ce serait un
lourd handicap pour l'équine haut-
valaisannc, car Rolf est le pilier de
sa défense.

Bajo.

et dans le bassin méditorranéon.
Longtemps retardée en raison des
élections présidentielles aux Etats-
Unis et de la position adoptée par
l'Améri que lors du débarquement
franco-britannique en Egypte, cette
réunio n pourrait se tenir à Was-
hington au début de (Pan prochain ,
aussitôt après le débat de l'ONU
sur l'Al gérie. Lc président du Con-
seil en arurait reçu l'assurance. La
conférence des .trois gj ands aurai t
une importante capitale, aussi bien
sur le plan international que sur le
plan nation al. Elle permettrait, rno-
taiiniment , au gouvernement français
de renforcer l'Alliance atlantique et
de procéder à une relance de sa po-
liticiue économique et financière.

§»!%onratïsiJfi
Bagnes - Cinéma

VOYAGE SANS ESPOIR. — Un
grand f i lm policier de Christian-
Jacques. Un drame d'atmosphère qui
vous maîtrisera par sa puissance. Le
scénario est dû au grand écrivain
f rança is  Pierre Mac-Orlan. Il se dis-
l i ngue  par cette psychologie péné-
t r a n t e  et f ine  qui est le propre des
f i lms  français  de qualité. La distri-
bution est part icul ièrement  brillan-
te et réuni t  au tour  de Jean Marais ,
Simone Renant, Paul Bernard , Louis
Salon et Lucien Coedel. Samedi 15
et dimanch e 16 décembre à 20 h. 50.
Interdit  sous 18 ans.

Concert de Noël
de l'Orchestre du Collège

Plus enthousiastes  que jamais , les
jeunes music iens  du Collège, entou-
rés de quelques aînés , convient leurs
nombreux amis à leur tradit ionnel
concert de Noël, l'après-midi du di-
manche 16 décembre, à 15 h. 30. Les
oeuvres inscrites au programme évo-
queront tout particulièrement, cette
année-ci, Ja douceur de la fête de
Noël , puisque nous voyons f igurer  un
concerto de Noël de Toréll i, le Con-
certo bien connu « pour la nui t  de
Noël J , de CorelH, et pour la pre-
mière fois, une symphonie de Noël ,
de M. R. de Lalande, qui se jouait
dans la Chapelle du Toi LonisXIV.
En outre , le baryton Roland Forne-
rod interprétera un air de Cayalli ,
accompagné par l'orchestre, puis

quelques Noëls de A. Fornerod et J.
Canteloube.

La br i l l an t e  école i tal ienne sera
représentée encore par un Concerto
pour 4 violons , de Vivaldi , et l'école
anglaise , par deux Fantasia de Pur-
céll.

Malgré la modestie qu 'il af f iche ,
M. le chanoine Pasqu ier a fai t  de
son ensembl e de jeu nes, une troupe
d'élite ; souhaitons qu 'ils reçoivent
dimanche l'audience qu 'ils méritent.

Madame et Monsieur Chnrly MO-
RET, leurs  enfants, à Mart igny-Vil le ;

Mademoiselle Philomène BÈSSE, à
Olarens ;

La famille de feu Joseph BESSE, à
Ma rtign y-Combes ;

'La ifaniill e de feu Catherine AD-
DY, à Martignv-.Combes ;

^ 
La famille d'e feu Alice FELLAY,

â Saxon ;
ainsi que les familles parentes el

allliées ont le chagrin de faire part
du décès de

Monsieur
Alphonse BESSE

leur père, bean-père , grand-père, frè-
re, oncle, gnanid-oncle , parent et ami.
enlevé à leur affection le 12 décem-
bre, dans sa 82e année , muni des Sa-
crements de l'Eglise.

L'ensevelissement aura lieu à Mar-
tigny, le 15 décembre, à 10 heures.

Cet avis tient lieu dc faire-part.
Priez pour lui 1

t
Monsieur Fernand METROZ à Lid-

des ;
Monsieur et Madame Cyrille ME-

TROZ et leurs enfants , à Liddes ;
Madame ct Monsieur Luc DELA-

SOIE et leurs enfants , à Liddes ;
Mademoiselle Clotildé METROZ à

Lausanne ;
ains i que les familles parentes et

alliées, LATTION, METROZ, MEIL-
LANT et DARBELLAY, à Liddes et
Genève ;

ont la profonde douleur de faire
part à leurs amis et connaissances du
décès de

Monsieur
Joseph METROZ

menuisier
leur cher père , beau-père, grand-
père, frère, beau-frère, oncle et cou-
sin , que -Dieu u rappelé à Lui à l'âge
de 79 ans , après une longue maladie.

L'ensevelissement aura lieu à Lid-
des, samedi 15 décembre, 'à 10 heures,

Cet avis tient lieu de faire-part.

t
Madame Rosa PELLOUCHOUD

CLARET ;
Monsieur ot Madame Charles PEL-

LOUCHOUD-PILLET ;
Monsieur ot Madame Maurice PEL-

LOUCHOUD-COUSSET et leurs en-
fants ;

Madame et Monsieur Georges PIL-
LET-PELLOUCHOUD et leurs en-

Monsieur Marcel PELLOUCHOUD ;
Madame et Monsieur Michel MEC-

KERT-PELLOUCHOUD et leurs en-
fants ;

Monsieur Jean-Pierre PELLOU-
CHOUD ;

Mademoiselle Renée PELLOU-
CHOUD ;

Monsieur le chanoine Alfred PEL-
LOUCHOUD ;

Monsieur Charles CLARET ;
Madame Anna CLARET et son fils ;
ains i que les fam illes parentes et

all i ées à Orsières , Martigny, la Bâ-
tiaz , Charrat , Mairtig.ny-Combe et
Berne , ont la douleur de faire
part de la mort de

Monsieur
René PELLOUCHOUD

décédé le 12 décembre 1956, à l'âge
de 66 ans, muni dos Sacrements de
l'Eglise.

La sépulture aura liou samedi 15
décembre à 10 heures.

Départ du domicile mortuaire à
9 h. 45.

R. I. P.
Cot avis tient lieu de faire-part.

La classe 1890 a le regret de faire
part du décès de

René PELLOUCHOUD
Prière d'assister à l'ensevelissement
qui  aura lieu à Mar l igny ,  samedi ,
15 décembre 1956. à 10 heures.
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QUELQUES BONNES BOUTEILLES
DE VINS FINS :

Fendant « SUR-LES-SCEX »
PENDANT « DU COTEAU »
Johannisberg « Grand Vin »
Hermilage « Grand Vin »
Dôle-Pinot noir « Grand Vin »

Expédition dès 2 bouteilles pour Mar t igny
ct environs.
Prompt service à domicile.

A. Simonetta S. A.
PROPRIETAIRES
VINS DU VALAIS

MARTIGNY-BOURG
TELEPHONE 6 11 16

PAUL BAUMANN
sp écialités de

grands vins
français

MARTIGNY-BOURG
TELEPHONE (026) 6 17 39

Pour vos repas de fêtes
CHOISISSEZ LA BONNE ADRESSE
POUR

les belles volailles ,
charcuterie Une ,
lapins Irais du pays ,
escargots.

Tous lus frui ts  et légumes ft'ais et
toutes les spécialités ,
LE TOUT ARROSE DE VINS FINS

POUR TOUT ACHAT DE FR. 10.—
UNE SURPRISE I

Maison BIRCHER
MARTIGNY

Bourg : tél. 6 11 28 - Ville : tél. 6 13 80
Service à domicile - On expédie partout

Hll fflORET
A M E U B L E M E N T S
MARTIGNY-VILLE

GRANDE EXPOSITION
PERMANENTE
DE MOBILIERS

POUR LES FETES :
Vente spéciale de tapis , petits meu-
bles combinés , lampadaires , travail-
leuses , etc.

DEPOT A SAXON :
CHARLY BRUCHEZ, représentant

VICTOR BALBIN
T A I L L E U R
pour dames et messieurs

Travail soigné - Prix modéré
MAISON MORAND - MARTIGNY-VILLE

TELEPHONE 6 12 30

H. GALLAY
POUR LES FETES , BEAU CHOIX EN

 ̂
HORLOGERIE

£ B I J O U T E R I E
W ORFEVRERIE
~\ à des prix très avantageux I

/ ¦̂/\ _^___S ̂ r c '° marciue

U 1__ iî-î ^̂  ̂ ZENITH
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Services à dîner et à Ihé - Argenterie

ÏLoël
Ce mot comme une cloche en mon ame résonne ,
Comme une lourde cloche au son grave et voilé.
Et j 'assiste à l' envol vers le ciel étoile
D'un essaim plus nombreux chaque fois qu 'elle sonne

Le lourd battant retombe au fond de mon passé
Et voici , blancs ramiers , mes souvenirs fidèles ,
Mes très chers souvenirs volant à tire-d'ailes
Qui remontent vers moi dans le brouillard glacé.

Voici que cette voix m 'est soudain familière.
La main mystérieuse agite encor l'airain :
La froide nuit  s'éclaire et , sous le ciel serein ,
La flèche d' un clocher surgit parmi le lierre.

Noël ! Noël ! La cloche a des échos troublants , '
J'en crois voir déborder de. clairs éclats de rire ,
Mais lorsque son canti que à mon oreille expire ,
Ce sont de longs sanglots aux accents accablants.

J'écoute au plus profond de mon âme attentive
L'étrange carillon qui ressemble au tocsin.
Chaque balancement soulève dans mon sein
Comme un prolongement de sa note plaintive.

Cloche, ce triste accord jusques à moi monté ,
Ce n 'est pas votre chant d'éclatantes louanges
Qui depuis deux mille ans répète avec les anges :
« Paix parmi les humains de bonne volonté I »

Ce n 'est pas la musique auguste de naguère
Glissant sur la cité dans la très sainte nui t .
C'est la plainte du ciel reflétant notre ennui ....
Et la douleur d' un Dieu qui pleure sur la guerre.

Cloche , cloche bénie , ô vous qui remp lissez
Tout mon passé d' enfant de vos concerts sublimes ,
Sur ce monde meurtri qu 'endeuillent tant de crimes
Balancez-vous encor et vous rebalancez !

Le message d'amour que votre chant disperse
Sans cesse épelez-le , c'est le divin appel.
Mais le méritons-nous le pardon de Noël ?
Dieu doit être si las de nos œuvres perverses...

William Argenton
Chanter quand mêmedans « c nnn p mi^nn mcn n >>

nous recommandons ci nos lecteurs

ces commerçants de ÏILarlinn ii

$UlZï d&L {ieuu DUCRET-LATTION
POUR LES FETES

Grand assortiment en fleurs coupées, plan- CONFECTION - CHEMISERIE
tes vertes, plantes fleuries, sapins miniature.
Arrangements pour Noël. T*\ ï 7" r M

J. LEEMANN 1 1\ Z_

Martigny-Ville
St-Maurice • Martigny-Ville3 » TELEPHONE (0261 6 18 05
Tél. Martigny 6 13 17

Faites à temps vos commandes pour Noël MAISON VALAISANNE
Expéditions soignées partout
par la « Fleurop »
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Lourdes
Cité des miracles ou marché

d'illusions
par M. l'Abbé A. Deroo

L'imposante collection des ouvra-
ges relatifs à Lourdes , cité des mi-
racles et cap itale de lia prière par
excellence, vient de s'enr ichir  d'un
volume qui vaut son prix ct bien
davantage !

Et très nombreux , sans cloute, se-
ront les pèlerins valaisans . fidèles
aux- rencontres mariales de chaque
printemps , qui ne manqueront  pas de
saluer avec sympathie  et une grande
joie le l ivre  très instruct i f , que M.
l'abbé Deroo vient de publier à la
Librairie Arthèm e Fayard. 18-20, rue
du Saint-Gothard , Paris XlVe.

Cet ouvrage « Lourdes, cité des
miracles ou marché d'illusions ¦>, ré-
pond de magistrale façon aux cri t i -
ques pleines de -fiel , aux erreurs ma-
nifestes qui foisonnent  clans la thèse
de doctorat en médecine do Aime Va-
lot, éditée sous le t i t re  « Lourdes et
l' i l lusion 2. en collaboration avec son
époux le Dr Guy Valot , et parue on
librair ie à la f in  de l'année 1935, réé-
ditée au pr in temps 1936.

Une large publicité avait été fai te
en son temps, dans une certaine pres-
se, pour propager ce volume rempli
de préjugés , de sordides calomnies.

Aussi , c'est avec une réelle satis-
faction que l'on peut souligner la va-
leur de cote ri poste , menée avec pré-
cision et sincérité, au prix d ' innom-
brables et patientes recherches aux
sources les plus au then t i ques. Ce que
n 'avaient pas fait  les époux Valot.
avides de salir , de jeter le discrédit ,
de semer le doute.
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tip licité, la rouerie , la méchanceté
même dont ils firent preuve tout au
long de leur prose indigeste et men-
songère. Dénués de scrupules, ils se
sont plu à relever les pires ragots,
ne reculant  devant aucune tentative
de sabordage , tronquant la vérité,
mod i f i an t ,  pour les besoins de leur
cause sordide, les textes tirés des
nombreux documents tombés en leur
possession.

Mais le mensonge ne paie pas. Peu
après la parut ion de !la réédition de
sa thèse. Mme Valot fut  victime , en
avril] 1956. d'un grave accident d'au-
to et y laissa la vie. Faut-il voir là
un rapprochement fo r tu i t , la Provi-
dence ne leur  permet tant  pas de
poursuivre  son œuvre mauvaise ? Il
ne nous appar t ient  pas de juger...

Heureusement .  M. l'abbê Deroo a
mis les choses au point et sans haine ,
sans se dépar t i r  jamais de la plus
par fa i t e  correction ; i'1 réfute , point
par point, toutes les erreurs des
époux Valot. Après 'l'établissement
du bilan des thèses de doctorat en
médecine consacrées à Lourdes- et
aux miracles , depuis un demi-siècle ,
M. 'l'abbé Deroo oppose aux préten-
dues découvertes de Mme Valot une
réal i té  d û m e n t  contrôlée, des appa-
ritions de la Vierge dc Massabielle ,
et r édu i t  à néant les objections sou-
levées à propos de la canonisat ion
de Bernadet te  et des miracles recon-
nus par  l'Eg lise à cette occasion.

11 fait just ice de ces dénégations
effrontées . rend aux médecins de
Lourdes et au Bureau médical des
constatat ions , un hommage méri té
par leur sévérité et leu r prudence
devant les faits surnaturels  qui dé-
passent îles possibilités de la science
huma ine .

LTh intéressant  tableau des mira-

cles reconnus par les commissions ca-
noni ques de 1838 à 1956 nous permet
de juger avec quelle impartial i t é et
quelle attention l'Eglise se prononce.

Dans sa lettre-préface, Son Exc.
Mgr Théas, évêque de Tarbes et
Lourdes , félicite M. fabbé Deroo d'a-
voir relevé le défi à 'la vérité, à No-
tre-Dame de Lourdes par les Drs Va-
lot.

Anciens et futurs pèlerins de Lour-
des, ceux d'hier comme ceux de de-
main , liront donc avec profit l'ou-
vrage de M. 'l'abbé Deroo. \

On dralo de makenion
Dein on veladzo de bâ pèr lé, ein

planna , layavé on cèrtih Prospè ke
coudiévé faire le makenion . Vô dera
to de t ire ke se Prospè l'are on
dralo de makenion. L'are eingueugeu
laratzon et ke l avé teté sarté de ruzé.
Kié , Taré on veretablo démon , bon
à to faire , sena le bin.

On dzo , l'avé on yeu brok à se
débaraché. Se piko l'avé dza gran
tein l'adzo de passa dein la Iandwè.
Avué  cein ke l' are tré to gri et l'avé
de té dein granté kemein ele lé dein
de caclieu. Si bougro de Prospè l'a
te pa imaginait ele l'a faire raché lé
dein et de l'a tieinclré le pâ (poil) po
éprova de le faire tierna pie elzou-
vueno. Cein l'a bin dzoya. L'a tro-
viiti on kertin ke le l'a atzétau pof
on tzevau de vue t'an. Me muso preu
ke se ke le l'a atzétau s'ein d'e ade-
nau tle tire.

Aprè_ cein , l'avé on caion à vein-
dré. Se caion Paré dza doupa yeu.
Mé kemein , si pouro caion rt 'avé dzn-
mai rein yu ke de l'a ivue et dé 'lap é,
l'are d'on scé et (l'on maigro , ke me

muso preu ke pézavé pa ka t re  vein
livré. Le l'a présein tau eu boutchié.
Devan cein. kemein é savé ke laya-
vé dé vuépa (guêpier) pe la grandze ,
lé alau inau ein tchertchié on. Porté
bâ se vuèpé eu iiotzoïi deu caion.
L'a ..einvuau se vuèpé. Stésse se l'an
tan pekau si poure caion, ke de tire
aprè mon caion se trovau to d o n
ikou grou et fin gra. Le boutchié ari-
vé. Kan l'a yu si caion dansé biau
et dinsé gra, l'atzété sein martchian-
da po dou kintau et sein le péza. Se
muesanvan pe t'ètré bin ke l'a van
fai tui dou on rude bon martchia.

N'atre dzo, mon Prospè l'avé mé
n'a yiéllie crosse de vatze à "eind ré.
Sta vatze l'avé dza fai' n 'a dozanna
de vé. Kemein l'avé passau prèske
teta sa ya eu beu, l'avé dé pia gran
kemein clé ski. Mon Prospè Paya
renia lé bote avué n 'étzapro , et , avué
n 'a râpa Paya lemau lé virole de lé
carné. Aprè cein , t'a mé pu veindre
sa vatze à on dadou po n'a modze.
Se ke le Paya atzétau s'ein d'é pic
adenau ke vuarba aprè. Si bougro
Pu pu areva de fa i re  deu neuve avué
deu yen.

Laya portail on probèrbo ke di
ke fau pa se fia (f ier)  à lé z'aparan-
cé, a t ramein  on se fai assurau acro-
c hé.

To cein fai muesa à preu féné, ke-
mein laya vora. Sté féné se t ieinzon
la tignasse , se bourron de la pendra
pe la fegura po éprova d'ôtopa de lé
crevassé (rides), se bardélon lé poté
(lèvres) avué deu rodzo. Cein po
éprova de rebatré kake diézainé d'an
et se muesa de nô teinta. Kan on
lé va d'i on petiou (ro. on se lassere
onco acroché. Mé. kan on lé va de
pré , mon Diuio , on va preu ke cein
n'é pa mè rein sena ke de Pantikité.
Va tepara pa la pèna s'on peu pa lé
s'aprotchié.

Cein.l é kemein on veti se débaraché
(l'on yeu meuble , rap istolau , tnkue-
nau et to sarenau , on l' a passé kake
couché de coyeu et cein vin mé à
pou prô neuvo. Po tien ke l' ein con-

niesson rein , cein peu réussi . Mé, \etarapo k'atzété cein. vèré tepara ke
la itau émein eingueuga.

I. R.

radio-lélévi sion
Vendred i 14 décembre

SOTTENS. — 7 h. Joyeu x réveil.
7 h. 15 Informations.  7 h. 20 Propos
du mat in ,  musi que. 11 h. Emission
d' ensemble. 12 h. Au carillon de mi-
di : le mémento sportif , le cour rie r
du skieur. 12 h. 45 Infor mations.  12
h. 35 D'une gravure à l'autre. 16 h.
Voulez-vous danser ? 16 h. 30 Echo
du Festival de Besançon. 17 h. Fem-
mes chez elles. 17 h. 20 Scènes d'en,
liants , de Schumann 18 h. Le j azz en
Suisse. 18 h. 13 En un clin d'œil. |<j
h. 30 La voix des auteurs  dramati.
ques. 18 h. 55 Rythmes et couleurs
19 h. Micro-partotrt . 19 h. 15 Infor^
mations. 19 h. 25 La s i tua t ion inter .
nationale. 19 h. 35 Ins tants  du mon-
de. 20 h. 10 Contact S.V.P. ! 21 h.Le Jeux de l 'Amour et du Hasard
21 li. 50 Le banc d'essai.

Ne capitulez pas devant la
constipation

votre foie doit verser chaque jour un litre de
bile dans votre intestin. Si cette bile arrive nul ,
vos aliments ne se digèrent pas . ils se putréfient ,
votre organisme s'intoxique. Vous êtes constirV,
lourd, mal â l' aise. La cause c'est votre foie
paresseux qu 'il faut  réveiller. Voici un moyen :
fixez-vous chaque jour une heure pour aller h U
selle et prenez avec un verre d'eau : l,f* semaine ,
deux pilules Carters chaque soir (dans les cas
rebelles cette dose peut être augmentée! ;
2e semaine, une chaque soir ; 3' semaine , une tous
les deux soirs. Ensuite, plus rien car l'effel
laxatif des PETITES PILULES CARTERS pour
le FOIE stimule l'aff lux de la bile pour vous
permettre de mieux digérer vos  a l i m e n t s ,
débloquer votre intestin , et l' aider à fonctionn er
régulièrement de lui-même. Soulagé de la consti-
pation , vous serez cn meilleure forme : Er. 2.3S.
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« Pourquoi Je suis membre d'Usego ? Parce que
grâce à Usego, je peux, dans mon petit village
jurassien, offrir les mêmes avantages que les bons

d 

magasins des villes. Le camion Usego me ravitaille
gX régulièrement en marchandise fraîche. La centrale
' ¦ d'achat Usego, qui groupe les commandes de

¦ ¦*__¦ ^ * plusieurs milliers d'épiciers à la page, obtient évi-
POut Guvlt,, demment des conditions bien plus intéressantes

...le magasin fBH=WB_l

Off re z  ce qu'il y a de mieux

L'ELECTRICITE NEUCHATELOISE
Société anonyme ù Neuchâtel , cherche

MONTEURS
dont 3 s ta t ionnés aux Ponts de Martel
ù Cernior et 1 à Corcelles.

CHEF MONTEUR
stnfilonné à Môtiftr 's

LIGNARDS
Stationnés c'i Nouohûtel et aux Ponts de
M<n -tol.

Les mouleurs doivent être porteurs du
cer t i f ica t  fédéral de capacités et avoir , si
possible , quelques années de pratique.

Les l ignards  doivent avoir  quelques an-
née-; de pratique dans la construction et
ren l re t ien  des réseaux H. T.

L'- chof mon teur  doit être porteur du
cer t i f ica t  fédéral de capacité , avoir quel -
ques années de prat ique et des aptitudes
à di r iger  une équipe.

Of f r e s  avec curr iculum vitae et préten-
tion de salaire à la direction de PE.N.S.A.
Terreaux 1. Neuchâtel.

MOUTON DORE
toutes les t in tes  mode, nutria , castor, ardoise, sa-
phir , sable ; peaux extra souples ct légères.

Un vêtement conf ortable et durable. J aquettes
Fr. 173 — 300.— 390.— 470.—.

Manteaux  Fr. 330.— 673.— 780.—
Vous en ave/ pour votre argent chez WICKI-

BALDF.R, fo urrures  en gros et détail, ch. Rovc-
rvaz 1<>. (Cliailly) Lausanne, tél. 034 23 66 33,

ffi-2. -43 n'attendez p as...
_ i \r  'e dernier moment
tmm-tr^^ -̂ f  

pour 
apporter voi annonces Abonnez-vous au Nouvelliste

%

ce télécabine .« Médran

Monsieur Albert Chavanne, épicier à Glovelier

S
fonctionnent tous les jours dès le 15 décembre Les restaurants des télésièges sont ouverts 1900-2330 m

vous sert bien et à bon compte

que celles dont je bénéficierais si j'é tais tout seul.
Et ce sont mes clientes qui en profitent. Usego
contribue donc efficacement à la lutte cotltre le
renchérissement. »

Ces déclarations d'un commerçant établi dans un
petit village du Jura vous montrent une des raisons
pour lesquelles

t ^9tfLi*a__ _̂P

P o u r  E L L E

VESTES

er PANTALONS
de SKI

et APRES-SKI

La machine à coudre de ménage
la plus répandue

dans le monde entier
Demandez une démonstration chez

vous sans aucun engagement à
M a u r i c e  W i t s c h a r d

Martigny- Ville
Tél. (026)' 6 16 71

M O N T H E Y
Dimanche 16 décembre 1936

A 14 h. 30 !

MONTHEY I
BERTHOUD I

Vendredi , samedi et dimanche
14 h. 30 et 20 h. 30

Je reviens de l'enfer
en cinémascope

Un film à ne pas manquer

CHE

PYJ.
GAN

un cadeau Géroudef, une preuve de goûf

A louer à Sion
au rentre commercial de la ville

MAGASINS, env. 350 m2
BUREAUX
APPARTEMENTS tout confort

Disponibles fin 1957.

Pour traiter , s'adresser au Bureau d'architecture
A. BORNET, Av. de la Gare 18, SION.

txp asitûm
Léo ANDENMATTEN
HOTEL DE VILLE - MARTIGNY

 ̂
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Vente aux enchères
Au Café du Centre à Saxon , le samedi 15 dé-

cembre 1956, une maison d'habitation de deux
appartements avec grange-écurie, située sur la
place du village. . ,

Les conditions seront données à l'ouverture de
l'enchère.

P. o. : A. Giroud.

Importante entreprise de travaux publics à
Sion cherche

sténo - dactylo
sachant parfaitement le français et l'allemand.

Ecrire sous chiffre P. 14875 S à Publicitas, à
Sion.

¦Y«\V JBSBBA

Mfffl

m y
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D U V E T S
neufs, remplis de mi-
duvet , gris, léger et
très chaud , 120 x 160
cm., Fr. 40.— ; même
qualité 140 x 170 cm.,
Fr. 50.—. Port, embal-
lage payés.

W. Kurth, avenue
de Morges 9, Lausan-
ne, tél. (021) 24 66 66
on 24 69 86.

Occasion rare
splendide Chevrolet
1948, 7 places avec
strapontins, housses et
radio , véhicule très
soigné pouvant con-
venir pour taxi ou
service d'hôtel. Prix
Fr. 3500, reprise éven-
tuelle à discuter.
Tél. 021 23 20 52, heu-
res des repas.

iÉ m m

On cherche 100 à 150
m3 de

bonne terre
que l'on prendrait sur
place.
Faire offre à P. Dia-
que, Gd Thoulaz, Sa-
xon.

DUVETS
neufs , remplis de mi-
duvet gris, très chaud,
fourre sarcenet, 120 x
160 cm. Fr. 39.— ; 135
x 170 cm., même qua-
lité Fr. 49.—.
Magliocco - Casrella
Confiserie Glasson,
ler étage BULLE
Tél. 029 2 77 18. Ave-
nue de la Gare. Fran-
co de port et embal-
lage.

A remettre à Mar-
tigny, prix avanta-
geux, joli commerce
de

Tabacs
Bazar
Jouets

S'adr. au Nouvelliste
sous chiffre W 2708.

Chevrolet
56 V 8 Overdrive, rou-
lé 5000 km. Voiture
livré avec garantie
d'usine. Prix excep-
tionnel.

OPEL
Record 56, voiture
roulé 28000 km. Inté-
rieur simili-cuir rou-
ge.

FIAT
1900 mod. 1954, 39000
km. Radio , chauffage,
dégivreur , phare à
brouillard , véhicule à
l'état neuf.

Studebaker
camion , charge utile
1600 kg.
S'adr.

Garage
J.-J. CASANOVA
Saint-Maurice

Tél. 025 3 65 90.

sommelière
de confiance et de
bonne présentation.
Débutante acceptée.
Bon gain , vie de fa-
mille.
Faire offres avec pho-
to au Café Fleur de
Lys à Moudon.



Le plus grand choix
Des prix avantageux

I
I

19.50

25.—
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, ' Chanoine Ant haxtasiadès. Location : Ha'llenbarte r & Cie, ' \>W**%> WWt> Pwwvlw'
Le métier que vous exercez sou- • Sion , tél. 2 1063. Prix des p lace s Fr. 3.30, 2.30 ; E t u d i a n t s  > TAPIS termet probablement  votre montre  , Fr. 1.50. ( ' JS&gft^à de rudes épreuves : chocs , • Sous le haut patronage de S.E. Mgr Adam, évêque de neufs , moquette belle fËlffl_llPfe5
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sellier et vous aider à choisir , «| W \ f É̂I» ' 
saucisses Fr. 4.20, 4.40, .

parmi les nombreux  modèles qu 'il WgÊï '  ̂s^ V0US ° êz un bon-Cadeau FREY? îwÈ!l \ hachée Frf'3.80 Ye kg! ^* 245.—
a en stock , la montre  qu i  répond 

^^F - fraf!» morceaux ' pour saler , autres modèles  à 360.- 470.—
exactement à vos besoins.  y ||»t > Ltl .,,,._., mi-- i "-n n w r--__i"1 U" "NXâ ^lSÊ^i 
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A GENEVE Croix-d'Or 11 BH^| cervelas Fr. 0.23 piè- R. de Lausanne. — Tél. 2 17 33.
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^^^ et pour artisan, et Par un syndicat d al- pour 3 m0;s une et jj UreauX) ,fj ans le nouvel immeuble de l'Ile
Depuis 15 ans cet emblème désl- 
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PESE ¦ PERSONNE
Contrôlez votre poids tous les jours , il
v va de votre santé ,

GRILLE-
PAIN

de fabrication suis-
se — conçu selon
les nouvelles pres-
criptions de l'ASE
220 volts , 450

watts

Visitez la grande exposition de Noël chez Pfister-
Ameublements s. A. a Lausanne. Montchoisi 13 !
Fiancés et amateurs de meubles .
Les nouveaux modèles 1957 viennent d'arriver . Ne tar-
dez pas et venez voir les merveilleuses chambres à cou-
cher et salles à manger, les charmants studios-combis des-
tinés aux jeunes gens et célibataires, les ravissants meu-
bles rembourrés toujours si commodes. Profitez vous aussi
de prix avantageux et d'un choix varié et riche, le plus

Les personnes dans I impossibilit é de venir samedi pourront visiter dimanche prochain notre fabrique-exposition à Suhr,
Voyage gratuit Inscription : Téléphone (021 ) 26 06 66

Quelques suggestions pour vos cadeaux de fin d année !
Trousse
de
toilette
pour
messieurs

cuir double, fermeture éclair

BALANCE DE CUISINE
avec plateau nickelé , pesant jusqu a 10.500 kg

10.- et 16.-

c™,„ 19.50

LA BELLE PORCELAINE SELTMANN
Service a moka

beau de tout Lausanne. Sur désir, grandes facilités de
paiement.
L'exposition de Noël chez Pfister - Ameublements vous
suggère une foule d'idées pour vos cadeaux de Noël, en-
tourages, divans-lits, secrétaires, quantité de petits meu-
bles pratiques, etc. N'hésitez pas et venez, vous avez tout
à y gagner.

Déjeuner thé
Dîner

6 personnes , à partir | 4.50

6 personnes, à partir ZT."̂ -

6 personnes , à partir UO.

-yy.y.-.



conthe y Pf
Ardon

Collision
Sur la route cantonale , a Ardon , la

voiture dc M. Roger Moulin , de Vollè-
gcd est entrée en collision avec celle
ie M. Armand Genetti , d'Ardon , qui
quitt ait un parc.

Dégâts matériels aux deux véhicules.

Accident de travail
U, Josep h Frossard. manœuvre à la

f onderie il 'Ardon , a été atteint par un
jet de fonte  en fusion.

Ap rès avoir reçu les premiers soins
ilu docteur Paul Delaloye , il f u t  con-
iall ù lu clinique St-Amé à Saint-
Maurice.

Aux nouvelles que nous avons pri-
ie» hier soir , le blessé souf f r e  de brû-
lures superf ic iel les  au visage et à la
cein ture. Son état est aussi satisfai-
idti t tpie possible.

Vétroz
Quand le cottage fume

Un corrcs|M»ii ( laiit  du Confédéré,
plu4 soucieux (le soigner radicule-
ir.niit sa populari té  que de satisfaire
la vérité, p u b l i a i t , à la ve i l le  des
ficel ions , un  a r t ic le  ou t r ageusemen t
tendancieux. On peut  admettre que
fadministPaticMi commet te  des er-
reur s , mais qu 'elle impose d'arbitrai-
res décisions lors <le l 'é tabl issement
de lu l iste électorale , voilà qui dépns-
¦e tout entendement.

fc!tuit-c e v r a i m e n t  t roubler  la quié-
inite s a t i s f a i t e  de ( |iicl( |nés dirigeants
que de demander la réparation d ' in-
jir *lices c r i a n t e s  r1

Aussi , prions-nous île chroniqueur
de répondre aux  peti tes question.
vivantes :

I. A quoi ou à oui  'a t t r ibuer  Hc
bond prodigieux de lia 'liste Électora-
le qni, en 4 mois , >inisse de 373 cllec-

Mercredi , un  peu plus de la moi t ié
des membres  du Conseill général
iraien t réipondu à la convocation
d' une aôaj iee qui a v a i t  4 objets à l'or-
dre du jour ,  à savoi r :
§ Suppression id'iun bras dc la meu-

nière.

{
Kohange de terrains  avec la Ciba.
Ratification de divers achats de
terrains.

§ Divers .
Sous lu présidence de Me Aloys

Hornnd, c e t t e  réunion , lia dernière de
lo législature, fu t  s t u i v i e  avec in té -
tèt par  les conseillers généraux.  Il
ht dire, à 'la vé r i t é ,  que le premier
objet de l' or Ire du jour était d' une
très g rande  i m p o r t a n c e , sur tou t  au
point de v u e  hygiénique.

Suppression d'un bras
de la meunière

C'est M F.N.ncoLs Deducosle fils, quantités d eau[ nécessaires a ia bon-
(|ui rapporte sur eet objet. Il s'ag it no marche de 1 entrepr ise , a repar t i -
dr supprimer une par t i e  d' un bras t ,0.n c 1>S _,rais. ^ 

eoÉretien fut conifir-
de Ja m e u n i è r e  .par tant  de la Place mce- ,La M u n i c i p a l i t é  p rena i t  cet en-
J i i O m l e  Ver t  par la rue de Coppel pgom«nlt « tan t pour encourager et
«de  le détourner, a f i n  de faciliter favoriser (lia création et la marche  de
la construction d ' immeubles  locatifs la nouvelle verrer ie  qu en constdéra-
« cet endroit ,

Comme c'est une  question assez
ranj-.lcxe, l'administration communa-
le a fa i t  appel  ù deux  exiperts. Le
premier. M. Km Me M a n f r i n i  t ra i te  de
M question tecihnique ail ors que le
Rcoiv:!, Me Antoine  Favre , juge fé-
déra !, membre de da Cour de droi t
pub lie el de dro i t  a d m i n i s t r a t i f  du
Tribun il fédéral e x a m i n e  le problè-
me j i r idi ( |ue que pose cette suppres-
sion.

Un peu d'histoire
Li meunière  <le da vill e de Mon-

Uey qui prend sa source dans la
tiè/e se sépare en deux bras bien
^it inc t  dès 'l 'Hôtel des Postes. Dans
un comme dans l'au t re  lie ses bras .

« meuniè re  alimentait jusqu 'à il y
Mimi ques années, un ce r t a in  nombre
"usines et d'entreprises ar t i sanales ,
•vtiii. ' l ruu ' i i t .  sauf erreur, elles ne
"ont ; !us que trois. Mais, si la meu-
lière a été et est encore une source
fénergie t ransformée  en chevaux-
¦notcur. e'i'e e.st •aussi utilisée comme
rçoiï t par  les bordiers.

Me Antoine Favre. juge fédéral, a
"«lié un; ' documentation fraginen-
toirc et forcément incomplète sur les
tondit ions dans lesquelles les «si-
j urrs ont  icquis da faculté d' utiliser
*s eaux ;le fa menuière  pour le ser-
vice do l '-u r  entreprise.

Cest i» ï t -i i que nous apprenons d' un
•«noire le M. Jules Trottet. écrit
éminen t jur is te ,  datant de février

"*9. (pie I IS  ans plus tôt , soit en
ISii v «n grand-père Jcwn Trottet ,
•pssanl i our le compte de la Ver-
^ic qu 'il créa à cette époque , a
J^aeté j  la commune de Monthey le
'mit d' eau de la Yiè/e pour  l' utiliser
«ans |PS machines de 'la Verrerie.
v"mjn .» l' établissement du barrage et
f* prises d'enu nécessitèrent des
'fais considérables, la commune a as-
jj yetti la Verrerie au paiement du
"prs des frais  d en t re t ien  de ces pri-
î^ 

En 
IS>J , la Bourgeoisie « céidé

'A Verrerie un cer ta in  nombre d'im-
a?uhles : de son côté, la Verrerie
j ^Wit à 

sa charge le tiers de 
l'e.n-

î*j iiMi des prises d'eau et écluses
*P»is la Vièze jusqu'à la grande

leurs inscrits a 401 f
2. Une amnésie chronique frappe -

t-elle le secrétaire communiai! rpour
qu 'il oublie ; régulièrement et uni que-
ment (U; noter sur da liste électorale
des citoyen» conservateurs ?

3. Comment le correspondant put-
il publier, le K) novembre déjà , une
version fallacieuse de l'aboutisse-
ment d' un recours, alors que 'lu dé-
cision de l' a u t o r i t é  compétente n 'a
été not i f iée  aux  recourants que de
1er décembre ? Ainsi l'on se deman-
de sur  quels solides arguments ce
mar t ia l  correspondant c'?taye ses allé-
gat ions vaporeuses. Cette incurable
m a n i e  de farder lia vérité, de traves -
t i r  la pensée d'au t ru i  et d'interpréter
les f a i t s  de façon aussi insidieuse ,
dénote une bien trist e 'mentalité.

F. P.

mart i g ny
R ddes

Une fillette qui a
de la chance

Alors qu 'elle traversait inopiné-
ment  lu chaussée, une enfant d'une
dizaine d'années, fille de M. Félix
Penon , n été happée par un camion
à l ' intérieur du village de Riddes.

Projetée nu sol par l'avant du
poids lourd , l'enfant  passa entre ses

Importante réunion du Conseil général
miunaidlc, soit des f ra is  dont é ta i t
chargée da Bourgeoisie , si bien qu 'à
par t i r  de cette date, la commune
était tenue ide partici per aux frais
pour un tiers , la Verrerie pour un
second t iers  et 'les meuniers ains i
que des autres  bénéficiaires pour la
troisième partie. Lorsque , par con-
ven t ion  du 2.11.1862. reçue par un no-
taire , da commune pr i t  à l'égard de la
nouvdUe Verrerie ides engagements
précis concernant de m a i n t i e n  des

t ion  nies avantages qui en résul teront
pour lia localité. >

Par  acte notarié  du 29.12.1864, la
Commune a accordé à Jean-Pierre
Maxi t .  maître t a n n e u r ,  la < conces-
sion 'du droit d 'é tabl i r  des roulages
dans la meun iè re  (...) pour un foullon
à écorces >. » Toutefois, précise l'acte,
ce droit  ou concession est con féré
à la condition expresse que l'établis-
sement de ces rouages ne porte pas
préjudice à des droits acquis et que
le concessionnaire se conforme en
tous ipoints aux règlements de police
concernant  les us iniers  et les cours
d'eau, J M. Maxit  payait  une f inance
de Fr. 50.— «pour droit ou prix de
cet'te concession >.

Droit des usiniers
Il est ainsi  constant que cer ta ins

droi t s  d'eau ont été acquis moyennan t
un modeste versement d'argent. II
apparaî t ,  d'aut re part ,  que la commu-
ne a fac i l i t é  l'acquisition des droi t s
parce qu 'cdle se souciait  de 'favoriser
la création ou de développement 'des
activités industr iel les  et a r t i sana les .

Comme les droits d'eau sont très
anciens, il est compréhensible que
bien des documents concernant leur
création se soient perdus. Aussi bien ,
lors de l'introduction du registre fon-
cier dans la Commune de Monthey,
la p lupar t  des titulaires de droits
n'ont-ils pu produire de t i t res écrits
et la justification dc d' existence du
droit  a été inscri te  en ces termes :
¦ Entente de ce jour et proscription. >

l_i Commune de Monthey est pro-
pr ié ta i re  de la meunière. Le droit  des
usiniers  est porté au Registre fon-
cier dans les 'termes suivants : c Con-
cession de fo rces hyd rauli ques sur la
meunière  parcelle (...) avec ent re t ien
de la meunière  par le fond s domi-
nant, s

Puis Me Antoine Favre s'étend sur
la nature jur idique des droits des
usiniers. Certe étude très fouillée ne
peut être développée dans le cadre
de ce compte rendu. La conclusion de
t 'éinineiit ju r i s te  qu 'est Me A. Favre
en ce qui concerne la na ture  ju r id i -
que des droits des usines est la sui-

roues et s'en tire sans blessure gra
ve.

Lc camion , propriété de M. Darbel
lay, à Liddes, était conduit par M
Paul Métroz.

SAXON
Les assises des arboriculteurs

valaisans
Celles-ci se tiendiron it cette année

à Saxon, la cité des abricots, samedi

Un Comité valaisan
Jeud i 29 novembre 1956 s est tenue

à Sion , au Palais du gouvernement,
une séance 'prés idée par M. lc con-
seiller d'Etat Dr Oscar Schnyder, en
vue de constituer un 'Comité de coor-
d ina t ion  ipour l'aide à da Hongrie.

Assistaien t à ces importantes déli-
bérations : les représentants de l'E-
ta,t du Valais , des Dép artements de
justice et police et de l' intérieur , dc la
Croix-Rouge valaisanne , de Caritas ,
sections Haut et Bas-Valais, du
Frauenbii md. de l'Oeuvre suisse cP ;n-
t raide ouvrière, des œuvres privées
vadaisan.nes.

Désireux de coordonner tous des
efforts consentis  en faveur  de ce pays
et tout spécialement dans 'le bu t  de
pouvoir préparer l'accueil! en Valais ,
et dans les familles 'valaisannes de
personnes hongroises (couples, ména-
ges avec enfan t s , eic.) des représen-
tants ont décidé d' uni f ier  d c.nr action
ct à cot effet  de consti tuer un

van te  : « En ce qui concerne Ja na-
ture  du 'droit des usiniers de da meu-
nière , que les usiniers sont nu béné-
fice d' une servi tude créée sous l'em-
pire du dro i t  cantonal! et confirmée
pur son inscription au Reg istre fon-
cier ; en ver tu  de cette servitud e, les
usiniers possèdent le droit d'uti l iser
clans .leurs instadlations da force de
l'eau de lu meunière  dans la mesure
fixée par d' acte de const i tu t ion dc
leur droi t  ou précisée par l'utilisation
effect ive  de cette force ; ils sont te-
nus de participer aux frais d'entre-
tien 'dans la mesure  fixée par d' ac-
cord ou par d' usage ; c'est le droit ci-
vi l  fédéral qui règle d' exerc ice et
l' exitinetici ' i i  de la serv i tude .  »

Ensui te .  Me An to ine  Favre exami-
ne les conséquences juridi ques de la
suppression d'un bras de la meuniè-
re et répond 'ainsi à da question po-
sée : « Les usiniers qni utilisent d'eau
de la meunière de 'Monthey sont au
bénéfice d'une servi tude foncière
conférant  Ile droit d' ut i l iser  la forc e
de ce cours d'eau dans les limites de-
là convention ou de l' usage ; la Com-
mune de Monthey ne pourrai t  porter
a t t e i n t e  à leurs droits sans lour ac-
corder une jus te  indemnité. > .

M. 'Manfr in i , ing., lui. s'est penché
sur  da question technique af in  de sa-
voi r  qu 'elle est l ' indemnité  due à M.
Giovanola. Selon l'estimation de M.
l ' ingén ieur  M a n f r i n i .  on peut  tabler
la force dont dispose M. J. Giovano-
la sur  le pa rcours de la meunière
qui l'intéress e à 15 CV taxés Fr.
1500.— l'un, ce qui fait  donc un mon-
t a n t  de Fr. 22.500.—.

Problème technique
Le rapporteur signale qu'après

pourparlers ent re  M. Josep h Giova-

Appel en faveur de la Paix
Docile à I appel du Souverain Pontife, et en conformité aux

suggestions proposées par le mouvement catholique « Pax Chris-
ti », nous ordonnons une « Semaine pour la paix », du 17 au 22
décembre 1956.

Pendant cette semaine, les fidèles s o n t  invités à assister
chaque jour à la Messe, à réciter chaque soir le chapelet à l'égli-
se ou en famille, à recevoir les sacrements et à offrir à Dieu leur
travail et leurs sacrifices pour obtenir du Seigneur la g r â c e
d'une vraie réconciliation entre les peuples, condition essentielle
d'une paix durable.

On ne manquera pas de saisir l'occasion pour renouveler la
consécration des familles au Cœur douloureux et immaculé de
Marie, afin de placer toujours davantage le pays sous la protec-
tion de la Très Sainte Vierge .

f Nestor Adam,
Evêque de Sion.

29 décembre prochain .
Comme à l'o rd ina i r e , le comi té

cantonal  s'est assuré le concours dc
conférenciers de marque.

Que chaque intéressé veui l le  bien
retenir cette journée où tou t  sera
prévu afin de satisfaire les p lus exi-
geants.

Le programme détaillé paraî t ra  en
son temps.

Le Comité.

d aide à la Hongrie
comité valaisan d'aide à la Hongrie,
composé comme suit :

Président : M. le conseiller d'Etat
Oscar Schnyder ,  Sion ; vice-prési-
dent : M. Elie Zwissig, président de
la commission cantonale  de secours
aux enfan ts  ; M. Adolphe Blanc , chef
de service au bureau  cantonal des
étrangers ; membres : M. Richard ,
chef de l'office eantonall de p lace-
ments ; M. le Dr Andoregigen , prési-
dent de la section de Croix-Rouge de
Brigue ; Me Guy Zwiss i g, président
de Ja section de la Croix-Rouge de
Sierre ; M. le Dr Henr i  Pellissier ,
présidant de lu Croix-Rouge de Sion;
Mime Adbano Simonetta , présidente de
la Croix-Rouge tle Marlignv , M. le
Dr Choquard , 'président de la Croix-
Rouge de Monthey ; M. le chanoine
Menggis pour (l'Oeuvre Fratienbund ,
M. l'abbé Wel 'twald pou.r l'œuvre cie
Caritas on Valais ; M. Marcelin Fra-

nod a et lie pésident de lia commission
des travaux publics , tle montant dc
Fr. 20.000.— a été déf in i t ivement  ar-
rêté avec une session de terra in  de
20 iii2 à M. Giovanola faisant limite
«iveic sa parcelle.

LA DISCUSSION

M. le président Delacoste lient à
donncir quelques exp l ications complé-
mentaires .  Le tracé de la meunière
ne va donc subir  une  modification en
ce sens qu'elle sera détournée à par-
tir de da Place du Comte Vert pour
su ivre  la rue de d 'Industr ie .  Dès
après la vi l la  de M. Theuri ldat , ar t is-
te-peintre , bile rejoindra son cours
actued à da hauteur de da t anne r i e
Maxit .

Une telle modi f ica t ion  exigera ume
dépense de d' ordre de 150.000.— à
170.000.— fr. environ.  Ce travai l  per-
met t ra  de suppimer l'ihitmidité dans
les ini 'ineiibles bordiers. D'au t re  part ,
les égoûts qu i  s'y déversent devront
ainsi  rejoindre les collecteurs exis-
tants, d' où une amélioration certaine
de d'h ygiène.

Sont in te rvenus  dans  la discussion :
MAI. Paud Marclay .  Henri  Giovanola.
J.-B. Infgigndli, Marcel Jacquenetid,
Robert  Mischler  et Georges Ikirla-
tey.

Au vote, le Conseil général approu-
ve, à l'unanimité, la suppression de-
ce parcours ele la .meunière ct son dé-
tournement , envisagée par de Con-
seil communal.

Echanges de terrains,
ratifications, etc.

M. R. Vuilloud rapporte sur  les oli
jets 2 et 3 de l'ordre du jour , à sa

cheboud. pour les œuvres privées et
Caritas du Bas-Valais.

Le comité a pris immédiatement
diverses mesures et décisions qui  se-
ront portées à la connaissance du pu-
blic au début de kl semaine prochai-
ne. I

D'ores et déjà !e com ité d'aide à la
Hongrie invi te  ceux qui entendent
apporter une aide ou un appui quel-
conque à s'inscrire auprès de :

l'Office cantonad de placement par
M. R i c h a r d , soit auprès des sections
locales de la Croix-Rouge suisse qui
cont inueront  à assumer les tâches qui
leur  incombent.

L'af f lux  de réfugiés est tel qu 'il
convient  de pouvoir examiner les
possibilités de trouver pour des fa-
milles hongroises, du travail , des lo-
gements, et les possibilités de leur
assurer uu aveni r convenable.

Toute personne qui peut mettra à
disposition un appartement, ou qui
peut envisager une possibilité de lo-
gement, qui peut héberger des cou-
ples hoagtrois, 'toute entreprise sus-
ceptible d'avoir la possibilité d'en-
gager des réfugiés hongrois sont
priées dc s'iuicrire le plus rapide-
ment possible, par écrit, en ind i -
quant  tous des détail s désirables, au-
près de d'Office cantonal de place-
mont ou auprès des sections locales
de la Croix-Rouge.

Le Comité cantonal d'aide à la
Hongrie

Profondément touchée par les nom-
breux témoignages de sympathie re-
çus à l'occasion de son grand deuil ,
la famille de

Madame
V olette PELLAUD-DESSŒX

remercie du fond du cœur tous ceux
qui on t  pris par t  à sa douloureuse
épreuve.  Un merci spécial à l'école
de Michel , au personnel P T T , aux
locataires de 'la s Pierre-à-Voir.

voir  des 'échanges de terrains avec
la Ciba et la ratification de divers
achats de tenrain au Chili , aux Giet-
tes. à Sous-Gare et au Chemin des
Daffles.

Divers
M; Paul Marclay pose une ques-

t ion relative au nouvea u pont sur  le
Rhône à Massongex. M. de président
Dellacoste répond que d'Administra-
tion , avant  de se prononcer , a de-
ma'niclé aux cantons intéressés (Vaud
ct Valais) de lu i  remettre les pdans
de ce nouvea u pond. Cette nouvelle
construction dim in ne rai t  d'une façon
assez sensible la circulation à d'in -
térieur du village et supprimerai t  un
coulour dangereux en p lein centre de
Massongex.

M. Georges Contât demande que
des places soient prévues pour des
parcs à autos ; il cite en particulier
le cas de la nouvelle avenue Belde-
vue.

M. Alexis Rey interp edde. l'Admi-
nist ra t ion  à propos de cer ta ins  b ru i t s
qu i  ont couru à Monthey au sujet  de
1 implain'tiation d'une succursale des
usines Peugeot su r  le territoire de
notre commune. M. de président De-
lacoste déclare de manière  itrès caté-
gorique qu 'après renseignements pris
à bonne source , il n 'a j a m a i s  été
question au sein de la 'direction géné-
rade de cette usine, de vouloir  réa-
liser un tel projet .

M. Théophile Raboud a relevé l'ex-
(•( ' iLlent t r ava i l  accomp li par M. Louis
Borgeaud , président du « Vieux
Moj ithey : . Vu le but poursuivi par
ce groupement; il demande qu'un sub-
side lui soit accordé. Cela pe rmet t ra i t
d'acquérir des .documents  et souve-
nirs  intéressa n.t l 'histoire de Jiotre ci-
té.

M. Dellacoste répond que cette re-
quête , j u s t i f i é e , sera soumise au Con-
seil communal lors d' une de ses pro-
chaines  séances.

M. Joseph-Marie Detorrcnté relève
la campagne 'décidée par  de Conseil
d 'Etat  valaisan contre la poliomyéli-
te. A f i n  d'augmenter  'la pa r t i c ipa t ion
cantonale fixée à Fr. 5.— pour les
vaccinat ions des enfan ts  de 2 à 10
ans , il demande cpi e Ja Commune fa-
vorise , de son côté, cette campagne,
par  un subside substantiel .  Les fa-
milles dont les charges socialles sonit
élevées doivent  être spécialement
soutenues . H cite les exemples de
Vaud. Fr ibourg et Genève. Dans ce
dernier canton , l'Eta t offre mêm e à
tous les élèves des quat re  premiers
degrés scolaires la possibilité de se
faire  vacciner g ra tu i t ement .

Le président de da commune accep-
te d' examiner  favorablement  cett e
requête disant  qu 'elle sera soumise à
une (prochaine séance du Conseil
communaL

M. Aloys Morand fait  un tour d'ho-
rizon sur des t r avaux  du Conseil gé-
néra l d u r a n t  cet te législature qui tou-
che à sa fin.

Avan t  de se séparer , le Conseil gé-
néra l décide de renoncer à son jeton
de présence en faveur des réfugiés
hongrois sé journant  en Valais. Puis
M. A. Mora nd rend hommage, à ce
peuple valeureux ci tous les membres
du Conseil général, debouts. obser-
ven t  une  m i n u t e  de silence pou r ho-
norer les héros de la liberté.

Séance levée à 19 h. 45.



La mise sous tutelle
de la Hongrie ?

CITE DU VATICAN, 13 décembre. (Kipa.) — Au cours de ses émissions du
J3 décembre, Radio-Vatican a di f fusé , sous le titre : « Une solution pour la
Hongrie », l'éditorial suivant , dont on remarquera le caractère particulièrement
suggestif :

Voilà bientôt deux mois que la révolution hongroise a éclaté. Même, dans
l'Union soviétique, l'opinion publique commence à s'inquiéter. Depuis plusieurs
semaines, chacun sait , même en Russie, que le gouvernement Kadar lutte contre
la classe ouvrière organisée.

La dissolution des conseils ouvriers de Budapest , prononcée par Kadar , ne
peut pas ne pas paraître étrange aux citoyens soviétiques, habitués depuis leur
enfance à entendre exalter les grands exemples de la Commune ouvrière de
Paris et du Soviet de Pétrograd.

Si l'armée soviétique se maintient à Budapest , ce n 'est donc évidemment pas
pour défendre la classe ouvrière, mais pour défendre un territoire jugé indis-
pensable aux intérêts politiques, stratégiques, économiques, idéologiques de
l'Union soviétique.

Nous sommes en présence d'un phénomène d'impérialisme agressif. Et en
plein centre de politique coloniale !

De l'avis de témoins occidentaux , récemment revenus de Moscou, les mo-
tions de l'ONU condamnant l'Union soviétique provoquent dans toute la Russie
le même genre d'irritation qu 'elles provoqueraient sur l'opinion nationaliste de
n 'importe quel pays blâmé par l'organisation internationale. Tout ceci n'a donc
plus grand chose à voir avec le marxisme, encore moins avec la morale.

Nous sommes en pleine politique de volonté de puissance. Et l'ONU a été
créée précisément non pour faire de la morale , ni pour défendre une idéologie ;
mais pour empêcher les manifestations par trop dangereuses de la volonté de
puissance. Dispose-t-elle, dans sa Constitution , de moyens lui permettant d'agir,
lorsque les sommations respectueuses sont réduites à l'impuissance.

L'idée a été lancée que les Nations Unies pourraient constater l'impuissance
du gouvernement hongrois à assurer la paix. Car, le refus d'accueillir des obser-
vateurs est un aveu de cette impuissance. Et , elles pourraient en conséquence
prendre provisoirement la Hongrie sous leur tutelle , en vertu des articles 73 et
75 de la Charte.

La grande majorité des membres de l'ONU considèrent le système colonial
comme définitivement dépassé et ne reconnaît plus aujourd'hui comme statut
légitime des Etats dans leurs relations mutuelles que la libre association du type
« commonwealt » ou l'indépendance au sein de l'ONU.

On ne peut à la fois exiger la disparition de dominations coloniales en
Asie et en Afri que, et accepter leur introduction en Europe. Il est sans doute
triste de penser que le régime de tutelle internationale dut être considéré comme
un progrès dans lc cas d'un pays comme la Hongrie , qui fut tant de fois champion
de la liberté au cours de l'histoire. Rien ne montre mieux le genre de régime
colonial , qui a été imposé par l'Union soviétique à ses satellites I

Les Hongrois craignent
des exécutions massives

VIENNE, 13 décembre. — (Ag
Reuter) — Des informations de
bonne source parvenues à Vien-
ne montrent la crainte de nom-
breux Hongrois que beaucoup
des 3000 personnes arrêtées ne
soient exécutées. On sait que les
tribunaux d'exception doivent
automatiquement condamner à
mort les personnes reconnues
coupables. Des milieux Judiciai-
res de Budapest ont déclaré jeu-
di qu 'aucun recours n'est possi-
ble contre ces condamnations
dont l'exécution doit avoir lieu
dans les deux heures.

D'après d'autre s rapports, le
comité révolutionnaire des intel-
lectuels a été dissous le 11 dé-
cembre. Son siège, le club Kos-
suth , a été occupé par la milice.

Des centaines de policiers ef
de miliciens ont pénétré jeudi
dans les usines Belojannis, où
6000 ouvriers avaient cessé le
travail pour protester contre
l'arrestation de Sandor Racz ef
de deux autres chefs ouvriers.
Lorsque les troupes sont appa-
rues, peu d'ouvriers se trou-
vaient sur place. La plupart
étaient rentrés à la maison.

Kadar fait appel aux retraités
PARIS, 13 décembre. — (Ag AFP)

—Radio Budapest a di f fusé  jeud i soir
un appel du gouvemoment: hongrois
aux mineurs retraités, leur deman-
dant de reprendre de travail. Ceux-ci
bénéficieront, précise l'appel , non
seulement des salaires récemment
augmentés , mais aussi de d'intégrali-
té de leurs pensions. « Nous en avons tous , a-t-il dit , ressenti une amère humiliation ». de la science et la liberté pour « l'activité créatrice des écrivains et des artistes »
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Cependant , les braves gens de Mon- jai l l i t  : Lonê, sec , le visage buriné , le nez au grand nationaliste Mossadegh. reconnaissent son habileté en ceur

thetj ont ce petit rien de plus, ce genre t M. Delacoste ?... président ? ... de- souligné de petites moustaches , i l a  Est-ce pou r cela qu 'il semble si à matière.
méridional qui m'est particulièrement puis toujours / >  vraiment l 'air distingué. Vaise dans les plus obscurs labyri n- Encore une fo i s , il a de qui tenir,
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Mal ic ieux , p laisant ins , un peu ha- tre interlocuteur me précise : < ...de- tennis , et , depuis peu , le min igo l f ) ,  , . . . n.orlv. i  ., , . ,„_„ „ . ,  , ., , . ,  . , ., . m a  appris que même ses adversaires Cliany-
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tipodes. la remarque lapidair e de mon premier Sa silhouette me fai t  penser un peu Demain, Charly SCrO à SOÎnt-MOUriCC

Les menaces
de Kadar

PARIS, le 14 décembre (Ag. AFP.)
« Si des grèves ne cessent pas en

Hongrie , l ' inf la t ion sera inévitable »,
a déclaré jeudi soir le gouvernement
hongrois dans un comimunique dif fu-
sé par la radio de Budapest.

« La si tuat ion actuelle obli gera le
gouvernement à congédier plusieurs
dizaines de milliers d'ouvriers , car il
est intolérable que les travailleurs
touchent des salaires lorsqu 'ils ne
partici pent pas à d'à production. La
classe ouvrière doit comio rendre que
continuer da grève s ign i f ie  lia faii llli-
ite total e du pays. »

Séance de nuit à l'Assemblée nationale

L'organisation du Sahara
PARIS , 14 décembre. (AFP.) — En séance de nuit , l'Assemblée nationale a

repris jeudi la discussion sur l'organisation administrative et économique du
Sahara.

Le débat a été marqué notamment par une longue intervention du député
noir Houphouet-Boigny, représentant de la Côte d'Ivoire et ministre délégué à la
présidence du Conseil , qui a instruit le dossier du Sahara au nom du gouverne-
ment.

Trois raisons essentielles , a poursuivi le ministre , incitent le gouvernement
et le parlement à prendre des décisions rapides :

1. La nécessité de faire front « aux prétentions impérialistes étrangères por-
tant précisément sur une partie des régions sahariennes qui renferment des ri-
chesses minières et pétrolières ».

2. « La volonté de relever en Algérie
des populations à une cadence plus rapide
phique. »

3. « La recherche d'une assise solide
l'Afrique et peut-être l'Europe elle-même
politique qui sont le lot des nations isolées

Le ministre a fait valoir « que les événements récents avaient démontré d'une
manière dramatique combien la France et l'Union française avec elle étaient as-
servies à leurs sources d'énergie ».

L'aide de l'ONU à la
population hongroise

NEW-YORK , le 14 décembre (Ag.
AFP.) — Dans un rapport à l'Assem-
blée générale sur le problème de l'ai-
de humanitaire à la population hon-
groise, M. Dag Hamimars'kjodld a
confirmé jeudi les prévisions de ses
experts selon lesquels un crédit sup-
plémentaire de dix mildious de dol-
lars devra être affecté à cet effet
par les Nations Unies , alors qu 'Ai
avait  été initialement prévu une
somme de six mildious de dollars.

Le secrétaire général de l'ONU
souligne dan s son (rapport que 60.000
réfugiés hongrois vaut résider en
Autr iche  au cours des six prochains
mois, tandis  que, sdlon l'avis de la
Oroix 'Rouge internationale, il est
« urgent et indispensable » d'accroî-
tre également l'aide aux ressortis-
sants hongrois restés dans leur pavs.

Le gênerai Kiraly se réfugie
en Autriche

VIENNE , 14 décembre. (AFP.) — Se-
lon une information publiée par le quo-
tidien viennois indépendant « Die Pres-
se » , le général Bêla Kiraly, gouverneur
militaire de Budapest sous le dernier
gouvernement Nagy, se serait réfugié
en Autriche jeudi .

Le général Kiral y, qui fut le plus pro-
che collaborateur du général Maleter ,
avait été signalé plusieurs fois comme
commandant un maquis dans la forêt
hongroise de Bakony.

Des athlètes hongrois
s'opposent au rapatriement
MILAN, le 14 décembre (Ag. AFP.)

— Mme Olga Gyarmati , contraire-
ment à ce qui avait été indiqué, ne
se trouve pas parmi les 82 athlètes
hongrois débarqués jeudi à l'aéro-
drome de Milan.

11 semble qu Mme Gyarmati et le
marcheur Somogyi seraient restés en
Australie, d'où ils entendraient ga-
gner les Etats-Unis et y demander
le droit d'asile politique.

La rébellion cubaine
écrasée

LA HAVANE, 13 décembre. —
(Ag Reuter) — Un communiqué
présidentiel publié jeud i annon-
ce que le groupe de rebelles qui
avait débarque la semaine der-
nière près de Ni quero, au sud de
Cuba , dans l'intention de ren-
verser le président Batista , n été
anéanti.

et en Afrique noire le niveau de vie
que ne s'accroît leur densité démoara-

mettant la France , l'Union française ,
à l'abri de l'instabilité économique et
»

Mme Kethly demande renvoi d une force
de police en Hongrie

LONDRES, 14 décembre. (AFP.) — Mme Anna Kethly, présidente du parti
social-démocrate hongrois , a demandé , dans un exposé fait aujourd 'hui aux Com-
munes devant le groupe parlementaire travailliste , l' envoi d' une torce de police
des Nations-Unies pour arrêter les combats en Hongrie.

Après s'être prononcée contre une intervention armée , Mme Kethl y a recom-
mandé l'application de tous les moyens de pression dip lomatiques et autres pour
obtenir le retrait de Hongrie des troupes soviétiques : exclusion de la délégation
hongroise de l'ONU , arrêt de tout envoi de délégations ouvrières et syndicales
en URSS. En fait , elle préconise l' organisation d'un véritable boycottage moral
de l'Union soviétique.

Répondant à des questions , Mme Kethly a insisté sur le caractère spontané
de la révolte du peuple hongrois , révolte qui , a-t-elle dit , n 'a pas été organisée
de l'extérieur et qui s'apparente à l' explosion de mécontentement ayant engendré
la révolution française de 1789.

Le parti travailliste développera les propositions de Mme Kethly au cours
du débat sur la Hongrie qui aura lieu la semaine prochaine aux Communes. I]
est possible d'ailleurs qu 'une motion signée par des députés travaillistes et con-
servateurs soit soumise au vote de la Chambre.

La force de police de l'ONU

5000 hommes
sous les armes

NEW-YOR K, fle 14 décembre (Ag.
AEP.) — La force de pol ice des Na-
tions Unies comprend actuellement
5.000 hommes, annonc e un communi-
qué de presse publié jeudi aux ' Na-
tions Uni es.

3.700 d'entre-eux sont main tenant
en Egypte. Ils appartiennent à des
contingents canadiens, colombiens,
danois, finlandais, indiens , norvé-
giens , suédois et yougoslaves, tous
placés sous le comm a ndement du gé-
néra l Buirns.

L'agence Tass critique
la visite de Nixon à Vienne
PARISS, 13 décembre. — (Ag AFP)

— Sous le titre « Pourquoi le vice-
président se rend-il à Vienne ? » le
correspondant de l'agence TASS à
New-York écrit .notaniiinenit :

« En fait on ne cache pas dans les
milieux politiques américains que le
voyage de M. Nixon est une tenta-
t ive mail oa.moufilée derrière des mo-
biles .human i taires d'aider la contre-

La nouuelle pollue polonaise
VARSOVIE , 13 décembre. (Reuter.) — La Commission consultative des partis

et organisations politiques de Pologne a lancé jeudi un appel en vue des pro-
chaines élections à l'Assemblée nationale. Elle insiste sur l'importance de la
coopération polono-russe basée sur le respect réciproque de la souveraineté , de
l'égalité et de la non immixtion dans les affaires internes des deux pays. Cet
appel ajoute que l'Assemblée nationale constituera la plus haute autorité de
1 Etat. Il contient le programme politique du front d'Union nationale.

L'appel exige la souveraineté du parlement , la libération de la vie polit ique
de toute contrainte , le droit à la critique et à la liberté de discussion dans le
cadre des intérêts fondamentaux du pays , la démocratisation de la vie publique ,
l'établissement d'un gouvernement paysan et ouvrier , la responsabilité de tous
les élus dans l'exercîce de leurs fonctions , la légalité , la liberté de conscience
et l'égalité des droits et des devoirs pour tous les citoyens. En matière de politi -
que étrangère , le programme réclame la consolidation des relations soviéto-
polonaises , le respect mutuel de la souveraineté et le renforcement de la collabo-
ration de la Pologne avec les autres pays socialistes . Enfin , dans le domaine
économi que, il considère comme nécessaire une coopération plus éttoite avec tous
les Etats.

Le plan quinquennal actuel doit assurer le développement de l'économie
nationale. L'augmentation de la production est la condition indispensable à l'élé-
vation des salaires. Les ouvriers doivent être intéressés à l'accroissement de la
production , et il faudra leur réserver une part aux profits des entreprises socia-
lisées. Le revenu des paysans doit être également amélioré.

Le programme demande à tous d'appuyer le front d'union nationale afin de
permettre la réalisation de ces buts. La Pologne doit écarter tous ceux qui
veulent l'empêcher de suivre sa voie ou qui désirent revenir au capitalisme.
Elle défendra son indépendance et l'intégrité de ses frontières contre la menace
du militarisme allemand.

Le front d'Union nationale sera soutenu par toutes les forces organisées et
non organisées du pays : parti ouvrier unifié (communiste), parti paysan unifié ,
parti démocrate , syndicats et associations , organisations catholiques , organisa-
tions de femmes et de jeunesse

Le programme électoral s'occupe également des problèmes agraires. Les par-
tis et le gouvernement prévoient de gros investissements , la régularisation du
droit de propriété des paysans, l'abrogation des limitations à la vente et à l' achat
des terres , le droit au partage des terres , le soutien des paysans et celui des
biens collectifs.

Enfin , ce programme réclame toute liberté de recherche dans les domaines

révolution hongroise ola.nde_.tine et
de la rendre  p lus active.

J La mission de M. Nixon apparaît
don c, ajoute le conrespondant, com-
me une immixtion -marquée des
Etats-Unis dans les affaires intérieu -
res hongroises.

» On note également , conclut-il, que
Iles autori tés  autrichiennes se nrête nt
facilement à une  toile immixtion. !

L'assemblée de l'ONU
s'occupera d'une plainte

de l'URSS !
NEW-YORK , 14 décembre. - (Ag

AEP) — Le bureau de l'Assemblée
a recommandé jeudi  l'inscription à
l'ordre du jou r de l'Assemblée de la
question présentée par la délégation
soviétique int i tulée «plainte dc l'U-
nion soviétique pour intervention pat
les Etats-Unis d Amérique clans les
affaires in tér ieures  de l'Albanie, de
la Bulgarie, de da Hongrie, de la Po-
logne, de la Tchécoslovaquie et de
'l'Union soviéti que , et pour son acti-
vité subversive contre ces Etats >.

Douze pays dont les Etats-Unis
ont voté en faveur  de d'inscription,
un cotre (.Républiqu e dominicaine!
deux se sont abstenus (Turqui e el
Chine nationaliste) .




